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Coordination ; Claire Mouquet

Prospections de terrain : Claire Mouquet, Alexandre François. Franck Durez (gestionnaire du Parc 

Lévèque) Loïc Chéreau et Usa Briard.

Déterminations en salle des individus collectés :

Rémy Ancellin : Coléoptères Staphylins 

Etienne Brunei : Diptères Oolichopodides

Loïc Chéreau : Coléoptères (Carabidés, Elatéridés, Coléoptères coprophages, divers) et araignées

Henri Chevin : Hyménoptères Symphytes

Muriel Chevrier : Diptères Sciomyzidés

François DusouNer : Hémiptères Lygaeidés et Nabidés

Alexandre François : Dictyoptères, Diptères Syrphidés. Tabanidés et Straiiomyidae, Neuroptères, 

indices Coléoptères saproxyliques

Jean-François Elder : Coléoptères (Donacie et Coléoptères aquatiques)

Baptiste Hubert ; Coléoptères coprophages

Xavier Lair : Hyménoptères Apidés et Diptères Syrphidés

Rémy Lemagnen : Coléoptères Curculionidés

Nicole Lepertel : Araignées

Claire Mouquet : hiémiptères (sauf Nabidae), Coléoptères (Divers), Isopodes terrestres 

JearvPaul Quinelte : Lépidoptères Hétérocères

Rédaction : Etienne Brunei poix les Dolichopodides. Muriel Chevrier pour les Sciomyzides. Claire 

Mouquet pour le reste (certaines parties ont été réalisées d’après les commentaires des 

déterinnateurs. qui sont indiqués en « comm. pers. я).
Relecture : Etienne Brunei et Loïc Chéreau.

Nous tenons particulièremenl à remercier ;
les entomologistes bénévoles de mtre réseau pour leur travail irvlispensable de 
détermination des individus récoltés, leur apport de données personnelles et leur prêt de 
documentation : Rémy AnceNin. Etienne Brunei. Loïc Chéreau, Henri Chevin. François 
DusoJier, Jean-François Elder, Philippe Guérard. Baptiste Hubert. Xavier Lar. Etienne 
Lambert, Rémy Lemagnen, Nicole Lepertel et JearvPaul Quinette,

Glenn Dubois et Lucas Baliteau pour leir avis de spécialistes « saproxylophages » et Arnaud 
Horellou pour les détails apportés sur la donnée de Pique-prune,

Franck Durez (Communauté de communes de Coutances). François Nimal (CFEN) et 
Séverine Stauth (CPIE du Cotentin) pour leur communication d'éléments cartographiques et 
leur apport de connaissances sur les sites concernés.

Ce travail a pu être réalisé grâce au financement du Conseil Général de la Manche, au travers d'une 
convention intitulée « Accord-cadre pluriannuel 2006 - 2010 : connaissance naturalisfe >.

Ce rapport doit être référencé comme suit :
GRETIA, 2006. - Synthèse des connaissances des invertébrés sur trois Espaces Naturels Sensibles 
du département de la Manche : Tourbière du ruisseau Boutron (Saint-Clément-Rancoudray). Vallée de 
l'Ay (Lessay, Vesly. Saint-Patrice-de-Claids el Milliéres) et Parc Lévèque (Coutances). Rapport Gretia 
pour le Conseil Général de la Manche. 59p.

Les aliens sont indiqués soie chaque phologiaplie de ce rapport Celles sans merüon ont élé prises par C. Mouquet 
(GRETW).
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Dans le cadre de sa politique des Espaces Naturels Ser^ibles (ENS), le Conseil Général 

de la Manche assure une mission de préservation des espaces, des milieux, de la flore et de 
la faurte. Afin d'évaluer sa politique et de valoriser les richesses patrimoniales du 

département, une connaissance est indispensable.

C'est pourquoi une convention pluri-annuelle a été établie entre le Conseil Général et les 
structures rtaturalistes. Pour l'année 2006, le Conseil Général a soutenu le Gretia dans 
l'acquisition de connaissances sur trois Espaces Naturels Sensibles du département.

Ce travail a pour but de dresser un premier inventaire des invertébrés terrestres des ENS 

115 (Vallée de t'Ay à Lessay) et 117 (Tourbière du Ruisseau de Boutron) et d'apporter des 
éléments de connaissance sur les espèces possédant un intérêt patrimonial. Afin de prioriser 

les actions d'acquisition du Conseil Général, les secteurs les plus intéressants seront mis en 
évidence. Des principes de gestion seront proposés, sebn les connai$sarx:es disponibles de 

la biobgie et de l'écotogie des taxons recensés.

Ce travail a également pour but de confirmer ou d'infirmer la présence du Pique-Prune sur 
l'ENS 44 (Parc Lévèque).

IGRETIA - SyMhés« 0»s eonnaissêne«s (tes viwriétyite icr trois Espaces Natures SanslUes du dipefletnant de le Manche
ѴвНв de TAy. TourbUre du rvuseau de eoUroner Parc l«v^u· - Novembre 2006



Espace Naturel Sensible n117 : 
Vallée de l’Ay à Lessay

(Communes de Lessay, Vesly, Minières 
et Saint-Patrice de Claids)

2GRETIA -SynlMse des connaisssnc»s des invtrtébrds sur trois Espaces Naturels SartsiNes du département de la Manche
ѴвНв de l'Ay. ТоигЫігв du ruisseau de Boutron al Perc L6v»pue - Nouembra 2006
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Il -(Présentation du site et du contej(te

Le site correspond à la vallée de ГАу, délimitée à chaque extrémité par la D 900. et à la 
vallée de la rivière de Claids, à partir de la D 142 jusqu'à sa confluence avec t'Ay. Selon 
Batailhou (2004), ce site est situé sur une zone aquifère, le bassin de Lessay, et est 
parcourut par un réseau hydrographique complexe, dont ГАу constitue la principale rivière. 
Les échanges entre les zones humides et cette rivière ainsi qu'avec les autres écoulements 
de surface qui arpentent te secteur (canaux, fossés) sont facilités par les propriétés 
physiques du sol. Ce fond de vallée est occupé essentiellement par des prairies pâturées et 

de fauche. L'ENS comprend des secteurs boisés et des mares à gabions sur la vallée de ГАу 
et la rivière de Claids avant leur confluence. Ces deux secteurs sont également limitrophes 

de vastes espaces de landes, celles de Vesly-Pissot et de Minières.

12 - Tkiaons étudiés

La recherche d'invertébrés liés aux zones humides et aux milieux prairiaux a été 
privilégiée : les Odonates (libellules), les Orthoptères (Criquets, griibns et sauterelles) et les 

Rhopabcères (Papillons de jour) ont été recensés de la manière la plus exhaustive possible, 
ainsi que plus ponctuellement les Araignées, les Coléoptères carabiques, les Diptères 

(Mouches) Syrphidés et Dolichopodidés...

13 - !Métfwdoù^ie

121 - Les stations étudiées

La majeure partie de ce vaste site a été visitée au moins une fois. l'accessibiNté étant un 
critère particulièrement pris en compte. 26 stations ont été identifiées pour lesquelles les 
coordonnées ont été relevées afin d'associer à chaque donnée une commune et un milieu 

(annexe 1 ). La pression de prospection n'a toutefois pas été la même pour chacune d'entre 

elles.

3GRETU - SynOtésa dM connaissances des invettébits sur trois Espaces Naturals Sansitles du daparfemani de la Manche
VaHa de t'Ay, ТоигЬіагв du ruisseau de BOiMron et Parc Lavaque - Novembre 2006
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Ajoutées à ces prospections de terrain, des recherches de données supplémentaires ont 

été faites auprès de notre réseau de bénévoles. Le résultat de deux soirées de piégeages 
lumineux de Papiltons de nuit réalisés en 1996 et 1999 nous a ainsi été communiqué par 
Philippe Guérard. Nicole Lepertel et Jean-Paul Quinette, ainsi que des données 

d'Hyménoptères Symphytes collectées par Henri Chevin et sa femme. Celles-ci se situent 
toutefois en marge de TENS. De plus. Jean-François Elder nous a transmis l'inventaire des 

insectes aquatiques qu'il a réalisé pour l'Office National des Forêts sur un site dont une 
partie correspond à TENS (Elder, 2003). Enfin. Loïc Chéreau nous a communiqué les 
données qu'il a collectées sur le site en mai 2006, en compagnie de David Vaudoré et 

Baptiste Hubert.

Localisation des secteurs concernés par la compilation de données antérieures à 2006

O Données petsonneles de Mr et Mme Che^ntHymempteia. Symphyta)

Données personneles de P. Guérard. N. Lepertel et J.-P. OUnette (Lepidoptera. Heterocera)

Données peisonrvles de L. Chéreau 

Données publiées (Elder. 2002)

122 - Les méthodes de collecte utilisées

L’étude des invertébrés nécessite rutilisation de méthodes variées. Ici, au regard du 
mmbre de jours accordés, de la grandeur du site et des milieux représentés, c'est la chasse 
à vue (et à l'écoute des chants d'Orthoptères) qui a été privilégiée. Elle a été complétée par 

du fauchage de végétaux et plus marginalement par du battage d'arbres et arbustes.

Quatre pièges Barber ont été mis en place durant 15 jours, sur la station qui est apparue 
lors des repérages comme la plus intéressartte (Station 6).

123 - Dates de sorties et de pose des pièges 

Cirx) sorties, étalées dans la saison la plus favorable, ont été réalisées: les 23/06/06, 
29/06/06, 12/07/06, 6/09/06 et 21/09/06. Le piégeage Barber a fonctionné du 29/06/06 au 
12/07/06.

5GRETIA - SynIMse des connaissances das inyefléôrÉs sortis Espaces A/alijrals SansMas du déparlament de ІвМапсПа 
VatiadafMy, ГоиЛШв du Ruisseau de eoutmn ai Parc Làvéçua -Novamàra 2006



II - Φΐ L· 'ит^ижят

473 espèces ont été recensées au total, appartenant à trois classes et 10 ordres 

différents.

a AiacIricË
■ Iscpoda

□ COteoptera (terrestres)
□ Goleoptera (aquâiqLBs) ,
■ Optera (dvers)
■ Optera Syrphrbs
■ Herriptera (Géoocrises)
□ Herriptera (Hydocorises)
■ h^moroptera /^pocrtta
■ Hymenoptera Syrrphyta 
O Lepidcptera Rhcpalocera 
a Lepidoptera Hetenxera
■ Odsnda

■ Otthaptera4Iterrnaptera

(ex =

àt £?ni2c.Lciaii a Cki|icmcâc4jii
Д (те-киЛй' ^ П cfil" pct^

Ae OsiL·

р«ЯІс a ^CCSr .

Kepanmon par grarxls groupes des espèces recer>sées.

Le nombre total d'espèces et la représentation particulièrement importante des Papillons 
de nuit (Lepidoptera Heterocera). des Coléoptères aquatiques et Hémiptères aquatiques 
(Hydrocorises) s'expliquent par (intégration à ce travail des données de Guérard. Lepertel et 
Quinette et de Elder (2003). Le nombre d'espèces de Rhopalocères (Papiltons de jour), 
d'Odonates (Libellules) et d’Orthoptères (Criquets, grilbrts et sauterelles), respectivement 

32, 28 et 18, démontre que ces taxons ont été relativement bien couverts.

Les espèces présentant un intérêt patrimonial particulier sont surlignées en gras et 
commentées dans un second temps.

Ilî - Liste des espèces oôservées

La taxonomie adoptée ici est celle de Fauna Europaea (2006), à l'exception de quelques 
espèces pour lesquelles la synomymie n'a pas pu être établie.

Sous-Phylum et classe Ordre Famille Taxor>
^ c-?cU4

Crustacea, Malacostraca Isopoda Liglldae Ugidium hypnorum (Cuvier 1792) —>

Oniscidae

Chelicerala, Aracnmda Araneae V Araneidae

Qmscus aselhjs Linrtaeus 1758

Argiope bruenncft (Scopoli 1772} 
Leriniddes comutus (Clerck 1758)

V Hahniidaa Antisfea elegans (Blackwall 1841)

y Linyphidae Oeàothorax fusais (Blackwall 1634)

CeratinaHa bravipes (Westrit>g 1651)
Diploce/^ialus perrnxtus (O. P.-Cambridge 1671) ^ oCrLc

y' Linypblldae

6
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Gnaihonarium dantatum (Wider 1834) 
Hyponma bituberciJatum (Wider 1834)

Arcfose/eopardus (Sundevall 1633) 
Pardose amentata (Clerck 1758) 
Pardosa proxima (C.L. Koch 1847) 
Pardosa риШа (Cle«k 1758) 
Pirata laitans (BtacJrwall 1841) 
Pirata pVaicus (Clerck 1758) 
Trochosa ruricda (De Geer 1778)

χ Lycosidee

/ Pisaundae Pisaura rrirabUis (Clerck 1758)

/ Satticidae Saibcus scenicus (Clerck 1758)

Pachygr)ett\a cSerdo Sundevall 1823 
Tatragnatha exfensa (Lirir\aeus 1758)

^ Telragnathidae

Coleoptera Carabidae Acupaipus (Ac\jpatpus) cfparvJus (Sturm 1825)
Amara (Zezaa) plebaja (Gyllet^hal 1810)
Carabus (Cerabus) grar>ulatus Linnaeus 1758 
Cidr}dela (Oandela) cempesMs Linnaeus 1758 
Drypta (Drypta) daniata (P. Rossi 1790)
Dyschiriodes (Eudyscttiius) 0obosus (Herbst 1783) 
Malallma (Metalline) lampros (Herbst 1784)
NatMia (Nebria) brevicdlis (Fabhaus 1792)
Peradrom/us (Ma/»odromtus)/ineaiT5 (CHwier 1795)^ 
PhilochthuslunJalus (Geffroy in Fourcroy 1785)
Poacilus (Poadlus) cupreus (Linnaeus 1758)
Pferosftchus (ЛгугЛог) vemabs (Parr»r 1796) —· t/ 
Pterostichus (Psaudomaseus) anthraclrtus (llllger 179β\ 

Ptarostichus (Psaudomaseus) т/лог (Gyllenhal 1827) 
Pterostichus (Staropus) maddus (Fabrious 1775) 
Stanolophus (Sleno/opbus) mixtus (Herbst 1784) 
Trépanas (Trapanadoris) dorls (Panzer 1797)
Trépanas (Trépanés) erûciiefus (Panzer 1796)

Hexapoda, Insecta

OaJuL.

^Cerambycidae Leptura puadrifasdata Linnaeus 1758 
Pseudovadon/e/ivide (Rabridus 1776) 
Rhagium (Hagnum) bifasdatum Fabricius 1775 
Rutpela rnaciiala (Poda 1761)
Sf/cfdepiura rubra (Linnaeus 1758) _

AgelasSca drs (Linrraeus 1758) , i 
/t/ÿca/yfb/iAubé 1843
Cassida (Cassida) rubiginosa O.F. Muller 1776 

• Chrysolina fEryfbrochrysa) pdiia tLInnaeus 1758) ^ 
Crap/dodera au/aia (Marsham 1802) — '
Crapidodera aurea (Geoffroy 1785)
Оалеае utageae Zechech 1788 ^
Phratora (Chaetocaroides) vdgalissima (Linnaeus 1758) 
Phratora (Phratora) viteltinae (Linnaeus 1758) 

'^РНуІІЫтбса duadhmaculata {Linnaeus 1758)

^^hrysomelidae

Caix

X Coccinellldae • Adalia (Adsiia) bipuncfsfa (Linnaeus 1758)
' erumusguaddpusfi/afus (Linnaeus 1758)

Calvia (Ca/via) decamguttata (Linnaeus 1758)
Coccinella (СосагюІІа) septempunctata Linnaeus 1758 
Hippodamia (Hfppoda/nia) tredeclmpunctata (Linnaeus 1758) 
Pmpylee quatuordedmpunctata (Linnaeus 1758)
Tytthaspis ^>^hesp>’s) sadedmpunctata (Linnaeus 1758)

Cof^

Oytiscidae Agabus (Acatodes) sturrm (Gyllerthal 1808) 
Agabus (Gaurodytes) bipustdatus (Linriaeus 1767) 
Agabus (Gaurodytes) nebulosus (Forster 1771) 
Cd^betes fuscus (Lirvtaeus 1758)

7
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Dytiscus meipngiis Linnaeus 175β 
Ùytiscus semsUcalus O. F. Müller 1776 
Graptodyles flavipes (Oliwer 1795)
Graptodytes pictus (Fabricius 1787)
Hydroglyphus gannnus (Fabricius 1792)
Hydroponjs anguslatus Sturm 1835 
Hydroporus eryihrocephalus (Linnaeus 1758)

Mfee^nMlM flhairp 1869 
Hydroporus nacoplnatus ssp robertoruiri Fery 1999 ·
Hydroporus palustris (Linnaeus 1761)
Hydroporus planus (Fabricius 1781)
Hydroporus pubescans (Gyllenhal 1808)
A^^powe etrtota (GyMen*»at 1826)
Hygrotus (Coelambus) impressopunctatus (Schatler 1783) 
Hygrotus (Hygrotus) inaequalis (Fabricius 1776)
Hyphydrus ovatus (Linnaeus 1761) 
l/yblus^r(DeGeer 1774)
Laccophilus hyalinus (De Geer 1774)
Laccophilus mf'nuius (Linnaeus 1758)
Nebrioporus (Nebrioporus) elegans (Panzer 1794) 
Porhydrus lineatus (Fabricius 1775)
Rhantus (Rhantus) suturalis (MacLeay 1825)
Stictotarsus duodeàmpusiiJalus (Fabncius 1792)

/Ignores і'Ддлогеа) lirtaalus (Linnaeus 1767) 
Agrypnus murinus (Linnaeus 1758)

Elaleridae

MnlSant&Rey 1872Elmiâae
EInis aenea (Mülier 1806)
Limnius perrisi (Dufour 1843)
Urmius vàckmari (Partzer 1793) 
Oulimnius troglodytes (Gyller^l 1827) 
Oulimnius tubercUatus (Müller 1806)

(Gyllenhal 1808)J·
Gyrinus (Gyrinus) substiiatus Slepher^s 1829Gyrinidae

Haliplidae Haliplus (Haliplus) tuviaSlis Aubé 1836 
Halipius (Haliplus) ruScdlis (De Geer 1774) 
Haliplus (Ua^us) Ifevrcoflis Sturm 1834 

Haliplus (UapMus) fulirus (Fabricius 1801)
H^iplus (Neohalr^us) lineatocoNis (Marsham 1802) 

Peltodytes caesus (Duftscrimid 1805)

Heteroceridae Heferocerus sp

Hydraena (Hydraena) graofts Germar 1824 
Hydraena (Hydraena) testacea Curtis 1830
ОеМРаМн· (Meto68fMf Meefbn Oamt a^1842
Oc/irriebfi/s (Asobates) dilatatus Stepher>s 1829 
Ocritriebfus (Asiobalas) minimus (Fabncius 1792)

Hydraenidae

Hydrochidae Hydrochus angustatus Germar 1824

Hydrc^hilidae Anacaena bipustJala (Marsham 1802)
Anacaana limbata (Fabricius 1792)
Anacaena lutescens (Stephens 1829)
Berosus (Serosus) affints Brullé 1835 
Berosus (Berosus) signaticcllis Charpentier 1825 
Chaetarttiria seminulum (Herbst 1797)
Coelostoma (Coelostoma) orbiculare (Fabricius 1775) 
Cymbiodyla mergir>e0e (Fatmcius 1792)
Enochrus (Enochrus) rTw/arrocepriafus (Olivier 1792) 
Enochrus (Melhydrus) coarctatus (Gredler 1863) 
Helocbares (Helochares) Uvidus (Forster 1771) 
Helochares (Helochares) punctatus Sharp 1869 
Helophorus (Helophorus) aequalis Thomson 1868

8QRCTIA - SynlTiéae des coonaasences des mve/tébris sur trou Espaces Naturals Sensibles tfu tf4perfsmenr de ІвМагкЬв
Velée da l’Ay, Tourbière du ruisseau de SouTron »r Parc Lèvèpue - Novembre 2006



Helophorus (Héophonis) grandis lllgef 1796 
Helophorus (R^κ>palohelcφhorus} brevipalpis Bedel 1681 
Halophoms (Rhopalohelophonjs) minutus Fabricius 1775 
Helophorus fRhopalohelophorus) abscurus Mulsant 1644 
Helophorus frnc/K>/>e>op/ioa>S;l altemans Gêné 1836 
Hydrobius fusQpes (Linnaeus 1758)
Hydrophllus (Hydrophllus) piceus (Linnaeus 1756) 
Laccotnus sp.
Umnoxenus riger (Gmelin 1790)

Hygrobiidae Hygrobia hermanni (Fabricius 1775)

Umnebius Htdus (Marsham 1802)Liirnebudae

Melolonthidae Melolontha melolontha (Linriaeus 1758)

Noterus clavicomis (De Geer 1774)Noteridae

Sllphidae Silpha MsBs linger 1796

Staphylinidae Ocypus olens (Muller. 1764)
Wirfonttjus succicola Thomson, 1860 
Philonthus fumarius (Gravenhorst, 1806) 
Stap/i>^(r>us afrradiait'aNTirs (Gemminger, 1851) 
Slenus juno Fabricius. 1800 
ХагУІЬоІіпи5ІопдіѵѳпІіі5{Неег. 1839)

Oermaptera Forficulidae Forficula auticiÂatia Linnaeus 1758

Oiptera Dolich<^>odidae Chrysotus соШпі Parent 1923 
Dolichopus stratus Meigen 1824 
Dollchopus eilifemoratus Macquarl 1827 
Dolichopus nubilus Meigen 1824 
Dolichopus plumipes {ScopoH 1763) 
Dolicho^s sgnatus Meigen 1824 

Dollchopus ungulatus (Linnaeus 1758] 
Hercostomus chrysozygos (Wiedemann 1817) 
Hereostomus grIseiiiOns Becker 1910 
Poec<robo№rus nobHItatus (Linnaeus 1767)

Sciomyztdae Hlone albiseta (Scopoli, 1763)
Sepedon sphegea (Fabricius, 1775) 
Sepedon spinipes spinlpes (Scopoli, 1763)

Chloromyia formosa (Scopoli 1763)Stratiomyidae

Syrphkjae Eristelis arbustorum (Linnaeus 1758) 
Eristalisinfricaria (Linnaeus 1758) 
fn'slairspert'nax (Scopoli 1763)
Eristalis tenax (Linrtaeus 1756) 
Helophilus tiivitialus (Fabricius 1805) 
Melanosloma теШпит (Linnaeus 1756) 
Sphaerophoria scripte (Linnaeus 1758) 
Syrifla piprens (Linnaeus 1758)

Chrysops (Chrysops) caecutiens (Linnaeus 1758) 
Chrysops (Chrysops) reHctus Meigen 1620

Tabanidae

Acanthosomatidae E/asmosfemusrnrersftncius (Linnaeus 1758) 
Elasmucha grisea (Linnaeus 1758)

Hemiptera

Aphelocheiridae Aphelocheirus (Aphelocheirus) aeslivells (Fabricius 1794)

Cercopidae Cercopis vulnerata Rossi 1807

Coreidae Coreus marginatus (Lirmaeus 1758)
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Corindae Согіхв punctata <lliger 1807) 
Hasperocorixa caslanea (Ttwmson 1869) 
Sigara (Halicorixa) stagneiis (Leach 1817)

Aquanus najas (De Geer 1773)
Ger/is IGarfis) lacustris (Linnaeus 1758)

Gerhdae

Hydfometra stagnomm (Linnaeus 1758)Hydrometrldae

Ischnodemus sabutaS (Fallén 1826) 
Kladocerys encae (Horvâth 1906) 
Peiitrechus geniculatus (Hahn 1832)

Lygaeidae

llyocons aVnrcoides (Linnaeus 1758) 
Naucoris maculatus Fatxicius 1798

Naucoridae

Napa cinerea Linnaeus 1758
Ranatra (Ranalra) linearis (Linnaeus 1756)

Nepidae

Notonacta (Wofonecia) glauca Linnaeus 1758 
Notonecia (Notonecte) obliqua Thunberg 1787

Notonectidae

Aeba acumnata (Linnaeus 1758)
Dolycoris baccarum (Linnaeus 1758)
Pa/omena presina (Linnaeus 1761)
Peniatoma (Pentatoma) rufipes (Linnaeus 1758) 
Picromerus bidens (Linnaeus 1758)

Pentatorridae

Plea rrinutssima Leach 1617Pleidae

Apis mellifera Linnaeus 1758 
Bombus pascuonjm (Scopoli 1763)

Hymenoptera Apidae

Arge melanochra (Gmeijn 1790) 
Arga pagans (Рап2ег 1798) 
Cepbus pygmeus (Linr»eus 1767)

Argidae

C^>hidae

АЫаІопісегае (Linnaeus 1758)Cimbicidae

Formica (Raptifomca) sangisnaa Latreilie 1798 
Formica (Sanriforrnca) fusca Linnaeus 1758 
Lasius (Lasius) alienus (Foersler 1650)
Lasfus (Lasius) nger (Linnaeus 1758)
Myrmica ruginodis Nylander 1846 
Tapinoma errabcum (Latreiile 1798)

Formicidae

Athalia drculans (Klug 1815)
Athalia lugens {K\ug 1815)
Athalla rosae (Linnaeus 1758)
Dolenis (Pooddenjs) haematodes {Sd^tarik 1781) 
НЫШагпа atSris (Fallén 1807)
Macropbya (Macrophya) albiancta (Schrank 1776) 
Macropbya (Macrophya) annulata (Geoffroy 1785) 
Macrophya (Macrophya) tiarKta (Fabriaus 1775) 
Macropbya (Macrophya) rriUtaris (Klug 1817) 
Macrophya (Macrophya) monfane (Scopoli 1763) 
Macrophya (Macrophya) ribis (Schrank 1781) 
Phymatocera aterrima (Klug 1816)
Prc^nusa pygmaea (Klug 1816)
Selandria serva (Fabriaus 1793)
Sfnjngyfogasfer miJda (Klug 1817)
Stfon^ogaster mJlifasoala (Geoffroy 1785) 

Strongylogaster xanfhocera (Stephens 1835) 
Tenthredo (Eurogaster) mesomela Linnaeus 1758 
renfhredo (Temuledo) temja Scopoli 1763 
Tenthredo (Tenthredella) ЛиРа Linrraeus 1758 
Tenthredo (Tenthredo) bre’ricorns (Konow 1886)

Tenthredinidae
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Tenthre<io (Tenthredo) notha Klug 1817 
Tenthredo (Tenttmdo) vsspa Retaus 1783

Vespa crabfo Linnaeus 1758 
Vespuia gemanca (Fabhous 17S3) 
Vespa sHvestns Scopoli

Vespidae

Arcda caja (Linnaeus 1758)
Afctia vitUca (Linnaeus 1758)
Cytjosia mesomelia (Linnaeus 1758) 
DIacrisla sannio (Linnaeus 1758) 
ЕИета complana (Linnaeus 1756) 
Eilema dapressa (Esper 1787)
Eilema griseola (Hübner 1803)
EiVe/na/undeo(a (Zincken 1817) 
Mütochnsla rnniata (Forster 1771) 

lufnaj^l 1766) 
Phragmatobia fiêignosa (Linnaeus 1758) 
SpHosomalubridpeda (Lirmaeus 1758) 
Spilosoma lutea (Hufnagel 1766)

Lepidoplera Arctiidae

Drepana curvalula (Borldtausen 1790}
Опірам
HaOfûsyne pynfordes (Hufnagel 1766) 
Tethea ocularis (Linnaeus 1767) 
Ttiyaüra bais (Linnaeus 1758]

DrepankJae
Мипеіга 1758)

Geometridae Abraxas (Abraxas) gmssulariata (Linnaeus 1758)
Alas repandata (Linnaeus 1756)
Biston betdaria (Linnaeus 1756)
Bupaius pifxaria (Linnaeus 1758)
Cabera exanthemata (Scopoii 1763)
Cabera pusaria (Linnaeus 1758)
Campaea marganfada (Linnaeus 1761)
Chlorodysta fruncafa Hufnagel 1767 
Oaorodes lichenaria (Hufnagel 1767)
Colostygia pectnataria (Knoch 1761)
Comibaena bi^ulana (Denis & Schiffennûller 1775) 
Crocallis elinguarie (Linnaeus 1758)
Cyclophora (Codorva) punctaria (Linnaeus 1758) 
Electnphaes coryfafa (Ttiunberg 1792)
Ematurga atomaria (Linnaeus 1758)
Epirrhoa dtemata (Muller 1764)
Euchoecanebdata (Scopoli 1763)
Eulitns testate (Linnaeus 1761)
Euphyia unangdata (Haworth 1609)
Eupitheda cenfaureafa (Denis 8 Schiffermiller 1775) 
Eupithecia nanata (Hübner 1813)
Eupitheaa pdchellata Stephens 1631 
Eupitheda subfuscata (Haworth 1609)
Eupitheda v^gafa (Haworth 1809)
Cymnoscelis /i/iffasdafa (Haworth 1809)
Hydriomena furcate (Thunberg 1784)
Hypomeos punctnalis (Scc^i 1763)
Idaea aversata (Linnaeus 1758)
Idaea dimidata (Hufnagel 1767)
Ugdia adustata (Denis & Schiifermiiller 1775) 
LomaspiUs margnata (Linnaeus 1758)
Macaria allerneta (Denis & SchiffermüHer 1775)
Macaria notata (Linnaeus 1758)
Opisthograpis fufeofata (Linnaeus 1758)
Paehycnemia hippocastanaria (Hübner 1799) 
Peribatodes rhombadaaa (Denis & Schifremuller 1775) 
Рвгігота alchemillata (Linnaeus 1758)
Petrophora chlprosata (Scopoli 1763)
Pseudoterpna согопШагіа (Hübrter 1817) 
Pterapherapteryx sexalata (Retzus 1783)
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Rhinoprora гвсівпдиівів Linné 1756 
RhifK^irora reaangulata Linné, 1758 
Scotopleryx lumiala (Hufnagel 1767)
Timandra comae Schmidt 1931
Xenthofhoe spadicearia (Denis 4 SchifTermCiller 1775)

Heteropterus morpheus (Pallas 1771) 
Ochlodes sylifanus (Esper 1777) 
ThymeHcusIineala (Ochsenheimer 1808) 
Tbymehcus syiveslris (Poda 1761)

Hesperiidae

Dendrolimus pini pin (Linnaeus 1758)
Euthrix pofafona (Linnaeus 1758)
Mac70(/)>1aci'e rubi (Linnaeus 1756)
Malacosoma (Oisiocampe) neustria (Linnaeus 1758)

Lasiocampidae

Lycaenidae Cetastrina argidus (Linnaeus 1758) 
Lycaena ph/aeas (Linnaaus 1761) 
Lycaena tityrus (Poda 1761)

tLinnMus 1758
Polyommatus IPdyommalus) icams (Rottemburg 1775)

Eupnxtis simHis (Fuessly 1775) 
Lymantria rf^a/· (Linnaeus 17M)

Lymantriidae

Abmstola tiiparbta (Hulnagel 1766)
Acronicta ps (Linnaeus 1756)
Agrotis exdamaionis (Linnaeus 1756)
Agrolis puta (Hübner 1803)
Amphipoea fucosa (Freyer 1830)
Anarta myrtilll (Linnaeus 1761)
Apamea crenata (Hufnsgel 1766)
Apamea lilhoxytaea (Denis 4 Schiffermüller 1775)
Apamea monoglypha (Hufnagel 1766)
Apamea unanimis (Hübner 1813)
Autographe gamma (Linnaeus 1758)
Autographe jota (Linnaeus 1758)
Autographe pulchrir}a (Haworth 1809)
Ax^iaputris (Linnaeus 1761)
Brachylomia viminalis (Fabndus 1776)
Caradiina morpheus (Hufnagel 1766) 
CMMNNi«MieMtf0ma4Hübner 1808)
Ceramica pisi (Linrtaeus 1758)
Charanyca fflgrern/nrca (Hufnagel 1766)
Colocasia coryfi (Linnaeus 1758)
Cosm/a trapeot}a (Linnaeus 1758)
Craniophora ligustri (Denis 4 Sdiiffermüllef 1775)
Diachrysia chrydlis (Linnaeus 1758)
Dr'arsi'e brunnea (Denis 4 Schiffermüller 1775)
Diarsa mendca (Fabndus 1775)
Diarsia rutx (Vieweg 1790)
Dryobotodas ID/ydxXodes) eremita (Fabridus 1775)
РурШудёш tfftrtiiecMte (Linnaeus 1758)
Euplexia luopara (Linnaeus 1758)
Graphiphora augur (Fabndus 1775)
Hadena rivdaris Fabridus 1775
Hennnia griseaiis (Denis 4 Schiffermüller 1775)
Hoplodrina danda (Denis 4 Schiffermüller 1775)
HoplodènB octogenaha (Goeæ 1781 )
Нурегув proboscidalis (Linnaeus 1758)
ІаеепоЫш (ВіапеЫш) eondgue (Denis 4 Schiffermüller 1775) 
Lacanobta (ОІшпеЫа) #іеІім**и (Hufnagel 1766)
Lacanoixa (Оіаіагаяа) deracea (Linnaeus 1758) 
LMieerrtofLeweenM> еолілм (Linnaeus 1761)
Lycophotfa molofhfrTa (Esper 1789)
Lycophotie poiphyrea (Oems 4 Schiffermüller 1775) 
tAacrochtto cilbrumalls (Hübner 1793) ,

Noctuidae
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Mesapamea secaHs (Linnaeus 1756)
Mytlimna (Hyphilaæ) farrago (Fabricius 1787)
Mythimna |H)φf]^lara)l^albυm (Linnaeus 1767)
Mythimna (Mythimrya) imputa (Hubner 1808)
Myttimna (Myf/vVnna) pÿlans (Linnaeus 1758)

^tUftMame) μΐι»^ι*Μ»<ΒβηΐΒ 8. Schiffecmüller 177S) 
Noctua comas Hubner 1813 
Noctua /an№e (Borfchausen 1792)
Noctua pronuba (Linnaeus 1756)
Ochropleura ptecta (Linrfaeus 1761)
CMigia fasduncula (Haworth 1809)
O/gia/atrunciia (Denis & SchiffermiHIer 1775)
OJigia st/jgii/5 (Linnaeus 1758)
Phlogophora meffctVosa (Linnaeus 1758)
Pftyhtmetra vMdarfa (Clerck 17S9)
Polia natnJûsa (Hufnagel 1766)
Polyphaanis saricata (Esper 1787)
Pix^odattota pygarga (Hufnagel 1766)
Rinéa seiicealis (Scopoli 1763)
Rusina ferruginea (Esper 1765)
Schrankia costaestngalis (Slephens 1834)
Trachea atriplids (Linnaeus 1758)
Xesfie (Megasema) c-nrgrum (Linnaeus 1758)
Xestia (Megasema) tnangulum (Hufnagel 1766)
М«П(МІ8ВЦ LIJIWMtEsper 1798)

m

Eanas dorana (Linnaeus 1761)
Meganola albula (Denis 8 SchlITermüller 1775)

Notidae

Cerurs (Apocarura) erminea (Esper 1783) 
Drymoma dodonaea (Dents & Schiflermûller 1775) 
Furcula furcJa (Clerck 1759)
Notodonla всгас dczac (Linrtaeus 1758)
Phalera bucephala (Linnaeus 1758)
Pheosia tremtAa (Clerck 1759)
Plarostoma palpina (Clerck 1759)

Notodontidae

Nymphalidæ Agfa's urtcae (Linnaeus 1758)
Apaturm tria (Lfnnaeus 1758)
Aphantopus hyperantus (Linnaeus 1758)
Araschnia levana (Linrtaeus 1758)
СоепопутрЛа pampftrfüs (Linnaeus 1758) 
M(ppMWa4J^nMÿver«MB^seffletatUnnaeus 1758) 
Inachisio (Linrtaeus 1758)
Llmenitls camllta (Llitnaeus 1764)
Manidajurtna (Linnaeus 1758)
Mefanarga gaialhea (Linrtaeus 1758)
MelHaea clnxia (Linnaeus 1758)
ЩтрНшНш раіувіііопа (Unnaeus 1758)
Pararge aegerie (Linnaeus 1768)
Polygonia c-a/bum (Linnaeus 1758)
Pyrorua (Pyronia) tithonus (Linnaeus 1767)
Vanessa atalania (Lirtnaeus 1758)
Vanessa cardui (Linnaeus 1758)

Anthocharis cardamnes (Linnaeus 1758) 
Cotias croceus (Fourcroy 1785) 
Gonepleryx rhamr\i (Linnaeus 1756) 
Pieris brassicae (Linnaeus 1758)
Pieiis napi (Unnaeus 1758)
Pieris rapae (Linnaeus 1758)

Pieridae

Deilephila elpenor (Linnaeus 1758}
Laothoa populi (Linnaeus 1758)
Macroglossum stellatarum (Linnaeus 1756) 
Smerinthus ocellatus осеваіиа (Linnaeus 1758)

Sphingidae
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Thaumet(^x)etdae r/ieu/nefapoeaprocessfOnee (Linnaeus 1758)

(Linnaeus 1758)
Zygaene (Zygaena) trifolii (Esper 1783)

Zygaenidae

Aeshna efUris Vander Linden 1820 
Aashna cyanea (Müller 1764)
^nax imperator Leach 1615

Odonata Aeshnidae

Calopteryx splendens (Harris 1762)
Caloptaryx virgo (Linnaeus 1756) ssp meridionalis

Caloplerygidaa

Coenagrionidae Cercfon/trtdenrV (Selys 1840)
Ceriagrion ІепаІІит (de NAUers 1769) 
CoamgrtanmefcwriMe (Charpentier 1840) 
Cœnagfion pueffa (Linnaeus 1758) 
Соѳпадп’ол sdtiJum (Rambur 1842) 
Enallagma cyattigarum (СЬафепЬег 1840) 
Ischnura efegans (Vander Ur>den 1820) 
Pyrrbosoma nywphula (Sulzer 1776)

(bale 1834)Cordutidae

Corduliidae Cofdulia aenaa (Linnaeus 1756)

Gomphus pulcMIus Selys 1840
Gomphus vulgatlssimus (Linnaeus 1758) «

Gomphidae

Lestes dryas Kirby 1890
Lesles vindis (Vander Linden 1825)

Lesltdae

Crocothe/TNS erythreee (Brullé 1832)
UbelliJa depressa Linnaeus 1758 
Ubellda fulva Müller 1764 
Orf/ietrum brurmet/m (Fonscolombe 1837) 
Ortbetrum cancellatum (Lmnaaus 1758) 
Orfhetrym coervlescens (Fabricius 1798) 
Sympetnm danaa (Sutzer 1776} 
Sympefrum sanguineum (Muller 1764) 
Sympatrum stridatum (Charpentier 1840)

Libellulidae

Platycnerndidae Platycnems pennipes (Pallas 1771)

Chorlhippus albomarginatus (Oe Geer 1773) 
Chorlhippus bigutUJus (Linnaeus 1756) 
Chorthippus brunneus (Thunberg 1815) 
Chorthippus montanus (Charpentier 1825) 
Chorthippus parallelus (Zetterstedt 1821) 
Chrysoehraon dIspar (Germar 1834) 
5tenobofhn/s Hryaatus (Panzer 1796) 
Stethophyma grossum (Linnaeus 1756)

Onhoptera Acrididae

Conocephalidae Cortoeaphalus dorsalis (Latreille 1804) 
Cofiocaphalus fuscus (Fabncius 1793)

Gryllrdae GryHus campastns Linnaeus 1758

Meconema lhalassinum (De Geer 1773)Meconemalidae

Phaneropteridae Lepfophyes ponciafisstma (Bose 1792)

Tetrigidae Tefnx subdata (Urmaeus 1756) 
7etnx unddata (Sowerby 1806)

Tetligoniidae Mernoptera (Mebioplara} roesalii (Hagenbac^ 1822) 
Pholidoptera griseoaptera (Oe Geer 1773) 
refftgorxa viridissima (Linnaeus 1758)
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II2 — ‘Espèces prèsenUint un intérêt particuBer

L. hypnorum appartient aux espèces de cloportes les 
plus primitives et a dore besoin d'une atmosphère chargée 

d'humidité. On trouve cette espèce strictement hygrophile 
en marécages, notamment en contexte tourbeux, et à 

proximité immédiate de ruisseaux forestiers. Elle semble 
largement répandue dans la Manche et abondante dans 

ses milieux (obs. pers.)hnp /ЛтѵмгМп.ас иіѴпМигсчкМпвЛіШоіП·»-

шѵвЛвЬгаіюЛіаЬіпд-шйП-моосНісаі

Les Coléoptères terrestres

Pterostichus anthracinus (січхэШгѳ. à gauche), P. 

mirtor, Stanolophus mixtus et Trépanés doris sont 
des espèces exclusivement hygrophiles liées aux bois 
humides et aux marécages (Acorep, 1969). Elles 
semblent bien représerrtées dans ces habitats dans le 
département de la Manche (Chéreau, comm. pers.). Le 
premier n'a été bouvé qu'à une seule occasion sur les 
berges de l'Ay (station 12). le second a été trouvé en 

pièges Barber sur la prairie humide de la station 6 et 
errfin les derniers, en bord de mare en station 4.

es КгаісИі

Plusieurs individus de Donacia vulgaris (ci-dessus, à droite) ont été récoltés sur la mare 
en station 4, sur Sparganium erectum Linné. Seton Provost & Elder (2002), tous les 

Dortaciinae présentent un intérêt patrimonial du à la forte régression de leurs populations 
face à la dégradation et la destruction de leurs milieux de vie (surtout peuplements de 

moyennes et grandes hébphytes). Ce sont des espèces sténotopes (surtout au stade 
larvaire) qui peuvent donc être très affectés par la raréfaction ou la disparition des plantes- 

hôtes.

Hippodamia tredecimpunctata est loin d'être une espèce rare mais elle 
est considérée selon les auteurs comme très hygrophile: elle a 
essentiellement été recensée en marais, tourbières, bord de mare, berge 
de canal, prairie humide... (Lemonnier & Livory. 2003). Elle a été recensée 

en bordure de mare, en station 4.

«K.e.MlUfK·

Les Coléoptères aquatfgue·

Tous les taxons suivants sor4 Issus d'Elder (2003) et leurs commentaires d'Elder (2003) 

et Elder & Constantin (2004).
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Hyc^oporus incognitus est rx)té comme dans le bassin de la Seine (Bedel, 1881) et 

dans le Massif armoricain (Houlbert. 1934). Il se rencontre dans les petites collections d'eau 
stagnante ombrages et très envahies par la végétation.

La sous-espèce roberforu/n ô’Hydroporus necopmafus se rencontre dans l'ouest de la 
France et les îles anglo-normandes (Féry, 1999) mais sa répartition reste à préciser. Dans 

l'état actuel des connaissances de fauteur, cette sous-espèce se rencontre dans les mares 
temporaires à sub-permantentes (fossés, orr^ères, mares...) des bols acides à acidoclines 

bordés de mousses (notamment de sphaignes).

Hydroporus striola est noté comme rare dans le Massif armoricain 

(Houlbert. 1934), assez commun dans le Bassin de la Seine, abondant 

dans les environs de Paris, plus rare en Normandie (Bedel, 1881). Il est 
donné comme acidophile préférant les eaux méso-eulrophes semi- 
permanentes avec une grande accumulation de matière organique par 
Nieukerken, in Drost & al., 1992. e M Prsaoaiy

Dupophflus brevis n'est pas cité de la Manche par Pasquet, 1923 mais est cortnu de 
quelques stations dans la Manche par l'auteur. Cet insecte rhéophile se rencontre sous ou 

sur les pierres et dans la mousses des ruisseaux.

Stenelmis canaliculata n'est pas cité de la Manche par Pasquet. 1923 mais est oonnu 
de quelques stations par l'auteur. Ce Coléoptères est microphage et rhéophile : il se tient sur 
le fond des eaux courantes agrippé sous ou sur les pierres (OImi, 1976).

Ochtheblus bicolon n'est pas cité de la Manche par Pasquet, 1923. Deux stations sont 
actuellement connues dans la Manche (Elder in prep.). Il vit dans la boue et la vase des 

berges des eaux totiques.

Hydrophilus pïceus fréquente les eaux calmes ou faiblement courantes. Il se rencontre 
partout en France (Sainte-Claire-Deville, 1935) et bien qu'il apparaisse comme commun en 
Basse-Normandie, il est en déclin dans les autres pays ouest-européens (Elder, comm. 

pers.).

Dtotères PcIichoDodidés

Dolichopus atratus est typique des milieux tourbeux riches en matière organique 
humide. On la considère comme une espèce déterminante. Elle se caractérise par un corps 
entièrement noir et des soies fortes abondantes, particulièrement sur le premier article du 
tarse. Sa zone de chasse s'étend de la toixblère elle-même à la végétation environnante, 
strate herbacée et arborescente.

Dolichopus cilifémoratus et D. plumipes se rencontrent dans divers milieux : bocage, 
prairies humides, tourbières.
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Dolichopus ungulatus (ci-contre) se trouve dans les 
milieux rudéraux humides, les tourbières. les 
mègaphorbiaies. C'est une grande espèce facile à 

reconnaître, les fémurs médians et postérieurs possédant 
plusieurs soies fortes à l'apex.

Hercostomus griseifrons est une petite espèce (6 à 8 
mm) facile à reconnaître grâce à ses pattes jaunes et des 

fémurs variés (trace de bande noire). Cette espèce est souvent trouvée en grand nombre en 

tourbière ainsi qu'en molinaie.

Les Diptères Sclomvzides

Trois espèces appartenant à la famille des Sciomyzidae ont été contactées. Celles-ci, 
bien que répandues en France, ne sont pas citées de la région Basse-Normandie dans les 
ouvrages de référence (Séguy, 1934 ; Vala. 1969). Cette constatation est surtout à mettre en 

relation avec le manque de prospection et de détermination des individus appartenant à
cette famille de Diptère.

Les adultes de Sepedon spinipes spinipes se 
rencontrent de mars à novembre essentiellement dans 
des zones humides comme les tourbières, les prairies 

marécageuses, les canaux ou les mares. Ils supportent 
un assèchement temporaire du biotope. Les larves se 
nourrissent aux dépens de Gastéropodes aquatiques 

(Vala. 1989). Dans la Faune de France de Vala (1969). 
elle n'est pas citée des départements de Basse 

Normandie bien qu'elle soit répandue et largement
distribuée en Europe de l'ouest.

Sepadon sphegea. espèce paléarctique hygrophile dont les larves sont prédatrices de 
mollusques aquatiques, est commune dans une grarxje variété de plans d'eau herbacés, des 
canaux aux mares. Contrairement à S. s. spinipes, elle résiste peu à un assèchement du 

milieu. Plusieurs générations se succèdent de mars à octobre. Elle est citée comme 
commune en France par Séguy (1934) mais sans localités précises pour le Massif 

armoricain. Toutefois, des individus ont été récoltés en région Bretagne (Chevrier, comm. 

pers.).

Concernant Шопе albiseta, elle affectionne les biotopes aquatiques (étangs, ruisseaux et 
collections d'eaux permanentes ou temporaires) et supporte un assèchement complet du 

biotope. On observe les adultes de fin avril à fin novembre (Vala. 1969). Le développement 
larvaire s'effectue également aux dépens de Gastéropodes dulçaquicoles. Sa distribution est 

ouest paléarctique. Elle semble commune et répandue en France sans plus de précision 
(Séguy. 1934). Elle est citée en Bretagne des Côtes d'Armor par Vala (1969) et Haguet & 
François (2006).
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Les Lépidoptères

Les commentaires suivants ont été, sauf mention contraire, établis d'après Guérard. 
Lepertel & Quinette (2004) et Qui nette & Lepertel, comm. pers. Sauf précisions, ces espèces 

ont été recensées en station 20 et 2Θ par P. Guérard. N. Lepertel & J.P. Quinette.

Cette localité de Diacrisia sannio est l'une des rares non littorale. La chenille vit sur de 

nombreuses plantes, dont les gaillets et plantains.

Cette localité de Pe/os/a muscarda est la seule connue pour le département. La chenille 
se nourrit de lichens et d'une algue terrestre (Protococcus viridis).

Drapana falcataria (ci-contre) est une espèce peu 
commune dans la Manche, très rare dans le secteur des 

Larxies de Lessay. Sa chenille vit si^ le bouleau et Гаиіпе.

Electrophaes corylata est lié aux zones boisées, où il 

est commun. Sa chenille vit six noisetier, peuplier et tilleul.

Ematurga atornerf'a est commun dans ses biotopes, 
c'est-à-dire les milieux où croissent ses plantes-hôtes

(bruyères, genêt et autres papillonacées).

Eupithecia nanafa est très abondant dans les biotopes où croissent ses plantes-hôtes 

(bruyère, callune)

Pachycnemia h/ppocasfanar/a est commun mais locaNsé aux secteurs à bruyères.

Scotoptaryx luridata est localisée aux landes de Lessay et du Cotentin. Sa chenille vit 
sur genêts et ajoncs.

La chenille d'Heteropferus morpheus se nourrit de graminées (Molirùe, brome ...). Il est 

peu commun dans la Manche et localisé aux forêts et aux landes (landes de Lessay, du 
Mortanais. forêt de Cerisy ...}. Il est localisé mais abondant dans la moitié occidentale de la 

France (Lafranchis, 2000). Plusieurs individus ont été recensés sur les stations en périphérie 

de milieux landeux (stations 4.21. 22 et 28).

Lycaana tityrus (ci-contre) n'existe plus que dans le nord du 

département, les landes de Lessay constituant sa limite 
méridionale. Il est noté par Lafranchis (2000) comme en fort 
déclin dans le nord-ouest de la France. Sa chenille vit sur 
l'oseille. Il a été observé sur plusieurs prairies au niveau de la 
confluence entre l'Ay et la Clatds.

CL Chéfeau
Les sites de la vallée de l’Ay et du Claids semblent être avec 

Lessay, Pirou, Saint-Germain-sur-Ay et la Feuillie les derniers bastions de PlaMus argus 

dans la Manche. Quoique commun dans les landes de Lessay. il l'est peu dans le reste du
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département. Sa chenille vit sur les bruyères et les légumineuses. Il a été observé 

uniquement par Guérard. Quinette & Lepertel lors de prospections antérieures à 2006.

Amphipoea fucosa est une espèce commune dans la Manche mais caractéristique des 

zones humides. Sa chenille vit sur les graminées.

La chenille d'Anarta myrtïlli (ci-contre à droite) vit sur les 

bruyères et les caHunes. Il est commun dans ses biotopes mais 
localisé dans la Manche aux landes. Il a été observé en périphérie 

de la Lande de Minières par Guérard. Quinette & Lepertel.

Ce/aena leucostigma est urte espèce rare, typique des zones 
humides, dont la chenille vit sur les tiges d'iris des marais et Cladium 

mariscus.

Dyptarygla aeabriuscula est une espèce rare, connue de peu de
localités dans la Manche. Il vit sur le Rumex et diverses plantes 

basses.

Cette localité de Lacanobla contigua (ci-contre à gauche) est 

la seule avec Pirou et la Feuillie. Cette espèce rare vit sur le genêt, 

le bouleau ou encore le saule.

Lacanobia thatassfna est rare et très localisé. Sa chenille vit 

sur le genêt, le chèvrefeuille, le bouleau ou la ronce.eO Psmter

Cette localité de Laucanla comma (ci-contre à droite) est 
la seule avec celle de Gatteville. Il est obsen/é régulièrement 
sur les landes de Minières. Sa chenille vit sur l'oseille et la 

dactyle.

La chenille de Lycop/iof/e molothina vit sur bruyères. 
Cette localité est la seule connue pour le département. e J. c. sc*K>u

MacrocMfo cribwmalls (ci-contre à gauche) est une 

espèce peu commune, que l’on trouve dans les zones 
humides, sur les Carex. Luzula et Juncus.

Mythlmna pudorina est rare, seule neuf localités sont 
connues en lande et sur le littoral. Il est caractéristique des 
zones humides : sa chenille vit sur les graminées et les Carex.

Phytomatra vtridaria est rare et locaNsé bien que plus commun sur les landes de 
Lessay. Sa chenille vit sur l'oseille.

Xestia castanaa est rare et tocalisé. Sa chenille vit sur bruyères : avec Fermanville, c'est 
la seule localité manchote connue.

e P Motfvron
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Apatun Iris, te Grand mars changeant (ci<ontre), vit dans les 

chênaies matures. Les mâles établissent leur territoire sur les 
grands arbres, guettant les femelles pour s'accoupler. La chenille se 
développe sur divers saules. Cette espèce est très rare et locaHsée 

aux zones forestières. Seules neuf localités étaient connues de la 

Manche en 2004.

L'Agreste. HIpparchIa aamaie, (ci-contre) est une 
grosse Vanesse très rare en dehors du littoral, dont la 
chenille vit sur graminée. Un individu a été observé en 

limite de la zone, en station 1.

Le Petit Sylvain, Limenitis Camilla, est 
caractéristique des zones boisées. Sa chenille vit sur 

chèvrefeuille. Il n'a été observé que dans les secteurs 
boisés proches de la station 6.

La Mélitée du plantain, MelHaea cinxia, est présent sur toutes les côtes du département 

mais très rare ailleurs. Cette localité de la vallée de ГАу est ainsi une des rares qui ne soit 
pas littorale. La chenille vit sur le plantain. Il a été observé par Guérard, Quinette & Lepertel 

en prairie de fauche (station 20).

OMagni

I
 Plusieurs individus de Grande tortue {Nymphatls 

potyehtoros) prenant le soleil sur un piquet en bois ont été 

observés le 12 juillet 2006. L'espèce est liée aux saules, 
aulnes et peupbers. Elle est notée comme très rare, 

seulement 8 localités ont été recensées de 1963 à 1997 

(Guérard, Lepertel & Quinette, 2004). Elle est selon 
Lafranchis (2000) en déclin dans le nord et localement 
ailleurs. Toutefois, les observations semblent avoir été plus 
nombreuses durant l'année 2006 (obs. pers.).

I

I
h

Selon E. Drouet (comm. pers.), Adscita statieas 

vit dans les prairies humides où la chenille se 
développe sur Rumex. C'est un marqueur de la bonne 

santé de ces prairies : il disparaît dès que le milieu est 

troublé par des amerxiemenls (intrants naturels et 
artificiels). En Normandie, il colonise les collines 

calcaires, surtout dans les parties basses où vil sa 
plante. Le biotope caractéristique demeure la prairie 
humide à Lotus et Lychnis flos-cuculi. Selon Guérard.

Lepertel et Quinette (2004). ce zygène est rare dans le département de la Manche, en 

régression partout sauf en quelques stations du littoral. Il a été observé par Guérard, 
Quinette & Lepertel en prairie de fauche (station 20).

OD SeviC
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Les Odonates

L'Agrion de Mercure, Coenagrion mercuriale, est présent 
sur la liste rouge des Odonates de France, en statut 5 signifiant 

que c'est une espèce localisée ou disséminée dont les effectifs 
sont, en général, assez faibles (Dommanget. 1967). Protégée 

au niveau national, elle fréquente les petits cours d’eau à riche 
végétation hvulaire et aquatique sur des substrats variés. Sans 

être commune, elle n'est pas rare dans la Manche {Elder &
Fouillet, 1998). De nombreux individus ont été observés su* les fossés courants, notamment 

en partie aval de l'Ay.

ев KiMu

La Cordulie à corps fin, Oxygastra curtisil, est protégée 
au nliroti natioflet, en annexes 2 et 4 de la Directive 
« Habitats-Faune-Flore »et anr>exe 2 de la Convention de 

Berne. Elle colonise les habitats lotiques et lentiques. 

bordés d'une abondante végétation aquatique et rivulaire. 
On la trouve ainsi typiquement dans les zones calmes des 
rivières et des fleuves. Cet Odonate est présent sur 
plusieurs cours d’eau normands (Cercion, 2005). Il semble 

selon Dommanget (1987) assez sensible à la qualité des 

eaux et semble être en régression dans certaines réglons. Des prélèvements d'exuvies ont 
permis à Sagot & Sagot (2002) de démorttrer une présence plus importante que celle 
supposée dans ce département. Des comportements territoriaux observés en station 23, où 

l'Ay compte quelques radiers, semblent conclure à sa reproduction sur place.

Le Gomphe vulgaire, Gomphus vulgatissimus, fréquente les eaux vives ou faiblement 

courarftes. et ensoleillées. Elle est donnée comme plutôt rare dans la Manche par Elder & 

Fouillet (1998). Des prélèvements d'exuvies ont permis à Sagot & Sagot (2002) de 
démontrer une présence plus importante que celle supposée dans ce département. 
Précisons que de nombreux stades immatures ont été observés le 17 mai 2006 (L. Chéreau, 

comm. pers.). Ceci laisse à penser que l'espèce se reproduit dans 
ГАу.

ев Girngot

Le Leste sauvage. Lestes dryas, fréquente les eaux stagantes 
pourvues en général d'urte abondante végétation. Elle apprécie tout 

particulièrement les eaux acides. Elle est inscrite sur liste rouge au 
niveau national et donnée comme très bcafsée ou peu fréquente 

en plaine, mais présentant des effectifs nettement plus importants à 
moyenne et haute altitude (Dommanget, 1987). Elle est donnée 

comme peu commune dans la Manche et liée aux secteurs humides 
acides ou acidoctines (tourbières, landes tourbeuses) (Elder &

Fouillet. 1998). Plusieurs Individus, dont des couples, ont été observés en station 6, laissant 
croire à une reproduction sur place.

eC. Lesley
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L'Orthetrum brun, Orthetrum brunneum, est une espèce гюіёе comme assez fréquente 
en général Elle cotonise les eaux stagnantes ou faiblement courantes situées souvent sur 
des terrains argileux, généralement bien er^oleillées (Dommanget, 1987). Il existe moins 

d'une dizaine de localités dans la Manche (Cerdon, 2005). EIne n'a été observée que par 

Elder en 2001.

Le Sympetrum noir. Sympetrum danae, est inscrite sur la 
liste rouge au niveau national et donnée comme très localisée ou 

peu fréquente en plaine, mais présentant des effectifs nettement 

plus importants à moyenne et haute altitude (Dommanget, 1987), 
Eue est rare et localisée dans la Manche (Elder & Fouillet, 1998). 
Elle a été trouvée uniquement par J.F. Elder lors de ses 
prospections menées en 2001.

oc Uouquel

Les Orthoptères

Le Cirquet palustre. Chorthippus montanus, est sténoèce, 
inféodé aux biotopes humides : marais, prairie marécageuses, 

tourbières. Ses habitats ayant fortement régressés à la suite de 

drainages, de la populiculture ou du surpâturage, sa distribution est 
devenue très lacunaire (Voisin (coord.), 2003). Il a été observé par 
J.F. Elder, dans le cadre de ses prospections menées pour le 
compte de l'ONF en 2001. près de la station 4 (prairie de fauche en 
bordure de mare).

OE Wsiravens

Le Criquet des clairières. Chrysochraon dîspar, fréquente de façon préférentielle les 

endroits humides, notamment les prairies hygropNIes et les bords de fossés. Il colonise 

aussi les biotopes plus mésophiles. comme les clairières et les lisières forestières (Bellmann 

& Luquet, 1995). Il a été observé sur plusieurs stations du site.

Le Criquet de la palène, Stmobothrus Unaatus, 

affectionne particulièrement les régions sèches et compte 
parmi les espèces dominantes des latxles, pelouses 
xériques et friches calcicoles. Les oothèques sont 
déposées parmi les racines des graminées, pratiquement 
à fleur de sol (Bellmann & Luquet, 1995). En Normandie, il 
colonise les secteurs les plus thermophiles. 

essentiellement les vallées de l'Eure et de la Seine, mais également la côte ouest du 

Cotentin oû il est bien représenté sur les landes de Lessay (C.O.N., à paraître). Il n'est pas 
noté comme menacé par Sardet et Defaut (2004) mais reste loaritoô dans la Manche. Il a été 

observé en limite de site, sur la lande sèche de la station 1.
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Le Criquet ensanglanté, S(ef/iopriyma grossum, 
est un criquet lté aux milieux humides, zones de marais, 
roseliêres, prairies inondées, tourbières... Ces 

dernières années, l'assèchement de ses biotopes 

électifs a provoqué la régression nette de ses 
populations en de nombreuses régions (Voisin (coord.),
2003). Cette espèce a été trouvée sur l’ensemble du 
site, en prairie humide de fauche et surtout dans la 

végétation haute de bord de fossé, protégée des bovins
par une clôture ou un fil électrique.

Le Conocéphale des roseaux. Conocephalus dorsa//s, vit 
dans les zones humides avec des roseaux et des laîches, ses 

supports de ponte, surtout en plaine au dessous de 250 m 

(Voisin (coord.), 2003). Elle est apparue comme moins 
abondante sur le site que S. grossum. quoique plus discrète, 
mais assez régulièrement répartie, là aussi dans les zones de 

végétation haute.

Cl-Chénau(CFEN)

III ~ (DISCÜSSICW

IIIl - Intérêt de ut Έ3ί5

Ce site accueille un cortège d'espèces hygrophiles. Ces espèces, carabiques et 
orthoptères essentiellement, ont été contactées sur les marges des secteurs pâturés du site, 

sur les berges directes des cours d'eau et fossés, où la végétation reste haute. A une 
moindre mesure, on rencontre ces taxons, notamment Stetbophyma grossum et 
Conocephalus dorsalis, sur les prairies de fauche, lorsque leur hauteur n'est pas trop 

importante. Ces taxeras hygrophiles sont relativement bien répartis sur le site.

Des taxors de Rhopalocères indiquent des prairies intéressantes au plan de la 
biodiversité tels Adscita statices, Melanargia galathea, Lycaena tityrus. Melitaea cinxia ou 

encore les Thymelicus sp. Ces espèces sont en partie liées aux graminées, aux plantains ou 
erxÎore aux oseilles...Elles ont toutes été contactées au niveau des prairies de fauche à la 

végétation diversifiée, situées dans un secteur large, à la confluerice des vallées de ГАу et 

de la Clâids. Certaines prairies, rx)tamment sur la partie aval de la vallée de l'Ay, sont 
apparues comme fortement pâturées : elles accueillent un гютЬге relativement restreint 
d'espèces ubiquistes, à l'image du criquet des pâtures Chorthippus parallelus.

De nombreux taxons liés aux landes ont été contactés, uniquement en vallée de ГАу 
amont et en vallée de Claids, à proximité immédiate des landes de Minières ou de Vesy- 
Pissot. Il est probable que ces adultes, dont les larves se nourrissent de bruyères et 

d'ajoncs, se développent en dehors de TENS mais viennent y trouver de la nourriture ou des 

conditions de lisières favorables.
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Quelques espèces liées aux bois ont été recensées, dont les très intéressants Grand 
mars changeant et Grande tortue au niveau de la station 6 mais aussi pou- le premier au 
niveau de la lisière de la forât de Vesly-Pissot. Leur statut sur ce secteur est à préciser.

La carte suivante reprend chaque donnée d’espèce possédant un intérêt particulier. Il faut 
toutefois être vigilant quant à son interprétation, la pression de prospection n’ayant pas été la 
même pour chaque station. Certains regroupements de données reflètent ainsi un piégeage 

lumineux, riche en espèces. Les secteurs plus intéressants évoqués plus haut ressortent 

toutefois sur ce document.

A Espèces forestères 

Répartition des espèces d’intèrét patnmoniale

La diversité des Odonates, dont bon nombre apparaissent comme reproducteurs sur le 

site, est le reflet d'une diversité élevée de milieux aquatiques : fossés stagnants ou courants, 
mares, rivières au courant plus ou moins important et plus ou moins végéta Usées... 
Certaines mares à gabiorts sorM apparues comme intéressantes, car accueillant une faune 

odonatogique diversifiée.

Les bots marécageux de la vallée de Claids ont été peu prospectés car difficiles d'accès. 
Mais ils mériteraient des prospections supplémentaires.

Il est difficile d'apporter des éléments d'évaluation quant à la problématique de 

rabaissement de la nappe phréatique sur ce secteur, sans données antérieures 
comparables. Un suivi des Orthoptères hygrophiles peut toutefois être mis en place à cette

^ Espèces hygraphiles ■ Espèces prairiales O Espèces landicoles

fin.

III2 - ‘ECtments die gestion

Une faible pression de pâturage et une fauche tardive, au plus tôt début août, au mieux la 
première quinzaine de septembre, et pouvant être échelonnée sur les différentes prairies du 
secteur, doivent être encouragées (Blab et al., 1988).
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Il serait intéressant de niettre en place des exclos aux marges des prairies pâturées afin 
de maintenir une végétation haute, rôle tenu ici par les bords de fossés et de cours d'eau 
protégés par des fils électriques. L'exportation des résidus lors du curage des milieux 
aquatiques doit être encouragée, afin d'éviter des berges monospécifiques à plantes 

nitrophiles. tels qu'ils ont été observés en partie aval de l’Ay et en bord de Claids. Une 
érosion des berges par piétinement des vaches a été constatée notamment en Ay amont. 

L'accès au colts d'eau doit être limité, par exemple par la pose de clotûres et l'utiKsation 
d’un sabot pour l'abreuvement. Tout recalibrage, tel qu'il a été fait pour la Claids. est à 

proscrire.

Si une population de Grand mars changeant s'avère liée au site, une cartographie plus 

précise des stations doit être réalisée afin de favoriser à terme des corridors écologiques 
entre elles. La femelle choisit plus particulièrement des saules isolés au bord des chemins 
forestiers, hauts de quatre à cinq mètres, au niveau de lisières fraîches et ombragées (Blab 
et al.. 198Θ).
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Espace Naturel Sensible n°115 : 
Tourbière du Ruisseau de Boutron

(Commune de Saint-Clément-Rancoudray)
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/ - ‘ВТЖТ^КСтЕЗ.

Il -^Présentation du site et du contenu

Cette tourbière appartient à un plus 

vaste ensemble tourbeux, la Lande 
pourrie.

Sebn Batailhou (2004), c'est une 
zone dépressionnaire alimentée en partie 

par les eaux de russellement provenant 
des parcelles périphériques et les cours 
d'eau qui arpentent le site. L'exutoire 
principal de ce site est le ruisseau 

Boutron qui. plus loin, constitue un 
affluent de la Cance.

La partie centrale du site est occupée 
par un vaste champ de maïs, surélevé 

par rapport aux prairies et landes 
humides de fond de vallée.

12 - Ttuçpns étudiés

SI le maximum d'exhaustivité a été 
recherché pour les Rhopabcères et les 

Orthoptères, c'est la recherche de 
différents taxons d’invertébrés des landes 
humides et tourbières qui a été ciblée, en 
terme de micro-milieux, de dates de sortie ou encore de techniques de chasse. La liste de 
ces espèces ou groupes d'espèces a été établie à partir de Chevrier et al. (2004) et a permis 

d'orienter les méthodes et surtout le calendrier des sorties.

situation Ou site et dëinNtatlon de TEspace Naturel Sensible

Soure· Cansail Générai M la МалсПа

Parmi les taxons recherchés, on compte différentes espèces d'araignées {Pirata 

piscatorius, P. uliginosus, Argyroneta aquatica. Xysticus Яогісоіа et Dolomedes fimbriatus), 
l’isopode Lîgidium hypnorum, des rho|>abcères {Maculinea alcor), Carterocephalus 

palaemon. Heteropterus morpheus), des Odonates comme Sympetrum danae. certains 
carabiques {Oedacantha melanura), plusieurs Orthoptères hygrophiles. des punaises 

landicoles et turficobs. des diptères Dolichopodidés et Syrphidés. des Coccineibs...

13 - iMétHodoiogie

121 - Les stations étudiées

La majeure partie des parcelles cadastrabs ont été visitées au moins une fois, 
raccesslbilité constituant un critère limitant. 14 stations ont été identifiées, pour bsquelbs bs 
coordonnées ont été rebvées afin d'associer à chaque donnée une commune et un milieu 

(annexe 1).
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122 - Les méthodes de collecte utilisées

Les mêmes méthodes que pour TENS Vallée de l'Ay ont été mises en place {voir page 5). 
Le battage a été cependant plus utilisé sur ce site. Deux pièges jaunes y ont été installés 24 
heures, en station A et en station C. Ces pièges attractifs permettent la capture de nombreux 
Diptères et Hyménoptères. Ils ont donné assez peu de résultats, du fait d'une période de 

mise en place courte (11 au 12 juillet 2006).

I23 - Dates de sorties et de pose des pièges 

Cinq sorties, réparties dans la période la plus favorable de l'année pour les invertébrés, 
ont été réalisées : les 31/05/06, 30/06/06, 11/07/06, 5/09/06 et 20/09/06. Le piégeage Barber 
a fonctionné du 30/06/06 au 11/07/06.

II - ŒÆ C ’I!MVEm)iW

231 espèces ont été recensées de ce site.
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Ces résultats reflètent l'utilisation de méthodes de chasse plus diversifiées que pour la 

vallée de ГАу, où c'est la chasse à vue au vol qui a été plus utilisée. La chasse à vue au sol 
et le battage ont permis de collecter Ici des taxons liés aux ligneux (Curculionidae, 
Hemiptera) et courrant au niveau du sol (Carabidae, Araneae). Les résultats mettent aussi 

en évidence l'apport de données en Diptères SyrpNdae de X. Lair

Les espèces présentant un intérêt patrinv^nial particulier sont surHgnées en gras et 
présentées en détail dans un second temps.

IIJ — Liste des espèces oBsetvées

La taxonomie adoptée ici est celle de Fauna Europaea (2006), à l'exception de quelques 
espèces pour lesquelles la synomymie n'a pas pu être établie.

Farniie TaxonSous*Phyfum et classe Ordre

Ugitiium hypnorum (Cuvier 1792) 
On'scus aser/us Linnaeus 175β 
Philosde musconm (Scopoli 1763) 
Porcellio scaber Laireille 1Θ04

Crustacea, Malacostraca isopoda Lrgiidae
Oniscidae
PhilosciKlae
Porceitfonidae

Rilaena trienguleris (Herbst 1799)OpiNones PhalangiidaeChelicerata. Arachnida

Agalenatsa redii (Scopoli 1763) 
Araneus angulatus Clerck 1756 
Araneus dia<}emetus Clerck 1758 
Araneus quadralus Clerck 1758 
АгапіаПа сисигЫбпа (Clerck 1758} 
Argiope bntennich (Scopoli 1772) 
Gibbaranea gibbosa (Walckenaer 1802) 
Larinddas comutus (Oarck 1758) 
Mangora acalypha (Waickertaer 1802) 
Naoscona adianta (Walckenaer 1802)

Araneae Araneidae

Clutxonidae Clubionalutascens Westrtng 1851

Phrurolithus fesi'vus (C.L. Koch 1835)Corinnidae

Gnaphosidae Orassodes pubascans (Thorell 1856) 
Zalotes latreiHei (Simon 1876)

Oadothorax fuscus (Blackwall 1834)ünyphidae

Unyphia triangulans (Clerck 1758} 
Saaristoa abnwms (Blackwall 1841) 
Tramatocaphalus ciislatus (Wider 1634)

Linyphirdae

Lycosidae Arctosa taopardus (Sundevall 1833) 
Hygrolyeosa rubrofasciata (Ohlert 1865) 
Pardosa amentata (Clerck 1758)
Pardosa nigncaps ΠΊότθΙΙ 1856)
Pardosa proxima (C.L Koch 1847) 
Pardosa puHata (Clerck 1758)
Pirata hygrophllus (Thorell 1872) 
Piratalatlans (Blackwall 1841)
Pirata ullginosus (Thorell 1856)

PlsaurkJae Fb saura rnrabiks (Clerck 1758)

Salticidae Euophrys frontalis (Walckenaer 1802) 
Evarcha falcata (Clerck 1758) 
Smieus floricola (C.L. Koch 1837)
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TetragnatNdae МоівНіпа твпдеі (BlackwaH 1870) 
Tetragnatha extensa (Linnaeus 1758) 
Tetragnatha gr. extensa (Linnaeus 1758) 
Tetragnatha montana Sinxin 1874

Paidiscura pélens (BlackwaH 1834) 
Sirntidon simile (C.L. Koch 1836) 
Theridlon sisyphium (Clerck 1758)

Thendiidae

ОгурШа atomaria (Panzer 1801) 
Xysi;Cü5 cn'sfaius (Clerck 1758)

Thomisidae

Zoridae Zora spirimane (Sundevall 1833)

Aphodius §metarius (Linrtaeus 1756) 
Aphodius foetens (Fabndus 1787) 
Coloboptems erraticus (Linnaeus 1758) 
Melinopterus prodromus (Brahm 1790) 
feuchestosfossor (Linnaeus 1758)

Hexapode, msecta Coleoptera Aphodlidae

Buprestidae Agnius sp

Abax (Abax) paraHelepipedus (Piller & MItterpacher 1783) 
Agonum (Punctagonum) erieeti (Panzar 1809)
Agonum (Punctagonum) sexpunclatum (Linnaeus 1758) 
Anisodact/us (Ansodactyius) binotatus (Fabricius 1787) 
Carabus (Chaetocarabus) intrtcatus Linnaeus 1761 
Carabus (Tachypus) auratus Linnaeus 1761 
Metallina (Metalline) lampros (Herbst 1784)
Micrdestes minululus (Goeze 1777)
Oodes helopioldes (Fabricius 1792)
Poec^us (PoectVus) cupreus (Linnaeus 1758)
PoecHus (Poedlus) veracdor (Sturm 1824)
Pterostichus (Pseudomaseus) rtiaebcus Heer 1837 
Pterostichus agg. nigrila (Paykull 1790)
Trépanés (Trepanedoris) dons (Panzer 1797)

Carabidae

Cerambycidae Agapanthia villosovindescens (De Geer 1775) 
Plagonotus arcuatus (Linnaeus 1758)
Rutpela maculBta (Poda 1761)

Cetoruidae Hoplia philanthus phllanthus (Fuesslin 1775) 
Trichius rosaceus Voel 1769

Chrysomelidae Cassida (Odonlionycha) vihds Linnaeus 1758

Coccinellidae Brunws guadripustulatus (Linr^eus 1758)
Са/иа (Ôalvia) decemguttata (Linnaeus 1758) 
Coccin^a (Cocciryella} septempunctata Linnaeus 1758 

Propylea qualuordeampundata (Linnaeus 1758) 
PsyUobora viginliduopunctata (Linr^eus 1758)

Cufculionidae Coeliodinus rubicundus (Herbst, 1795) 
Orchestes testaceus (MOIIer, 1776) 
Polydnjsus cemnus (Linné, 1758) 
Deporaus betulee (Linné. 1758) 
Coeliodnus rvbcurtdus (Herbst, 1795)

Elateridae Actenleervs (Aetenlcerus) slaetandicus (O, F. Müller 1764)

Hydrophilidae Аласаела ^obdus (Paykull 1798) 
Cercyon sp
Sphaeridum lunatum Fabndus, 1792

Platycerus carabades (Lini^aeus 1758)Lucanidae

Silphidae Nicrophorus vespdiddes Herbst 1783
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Оісворіота thoraacum (Linnaeus 17S8) 
Ptios^uga atrata (Linnaeus 1758)

Staphylinus arythropterus Linnaeus 1758Staphylinidae

Dermaplera Forficulidae Fofficule auriculeria Linnaeus 1758

Ecfobfus /apponrcus (Linnaeus 1756)Dictyoptera Blateilidae

DIptera Asilidae Asilus crabronifonns Linnaeus 1758 
Dioctna atricapilla Melgen 1804

Oolichopodidae Chrysolus соШпі Parent 1923 
DoUchopus atratus Meigen 1624 
Doticbopus agnatus Meigen 1624 
DoUcbopus vitripannls Meigen 1824 
Hercostomus cupnus (Fallén, 1823) 
Hercostomus grisaifrons Becker 1910

Chtoromyia fomosa (Scopoli 1763)Stratiomyidaa

Chellosla chrysocoma (Meigen 1822) 
Cheiloaa fralama (Meigen 1830)
Cheilosa pagana (Meigen 1822) 
Episyφhus baiteatas (De Geer 1776) 
Brstalismtemipta(Poda 1761) 
ErislaHsintricarie (Linnaeus 1758) 
Eristelislinaala (Harris 1776)
Eristalis pertnax (Scopoli 1763)
Eristalis lenax (Linnaeus 1758)
EupaoOes corollae (Fabricius 1794) 
Eupeodes latifasüalus (Macquart 1629) 
Hatophilus panduius (Linrtaeus 1758) 
Ме(апоаГотв теШпит (Linnaeus 1758) 
Me/anostoma scalare (Fabricius 1794) 
Meliscaava aunccilis (Meigen 1822) 
Neoascia podagrica (Fabricius 1775) 
Piatyc/Jei/üs aiivmanus (Fabricius 1781) 
Platyc/reirus dypeatus (Meigen 1822) 
Ptatyr^rus granditarsus (Forster 1771) 
Scaeva pyrasM (Linnaeus 1758) 
Sencofflyia slants (Harris 1776) 
Sphaarof^K)ria saipta (Linnaeus 1758) 
Syritta pipians (Linnaeus 1758}
S/rprius ribaai (Linnaeus 1758)
Syrp/tus torvus OstervSacken 1675 
Syrphus vitiipannis Meigen 1822 
7r1c1iopso/ny/a flavitarsls (Meigen 1822] 
Vo/ixalla bombytans (Linnaeus 1758) 
Volucalla іпйвів (Fabriaus 1794)
Xylota sagnis (Linnaeus 1758)

Syrpriidae

Tabankjae Haemalopota рііліаііа (Linnaeus 1758) 
Hybomlra dsOnguenda (Verrall 1909) 
Tabanus bromius Linnaeus 1758

Acanthosomatidae Elasmostethusintarslinctus (Linnaeus 1758) 
Elasmucha gnsaa (Linnaeus 1758)

Hemiplera

Anthocoris namonim (Linnaeus 1761)Antbocondae

Cercopidae Cercopis vulnarata Rossi 1807

Coreidae Coraus marginatus (Linnaeus 1758)

Lygaeidae Dryrrvus cf. s>ii'at'cu5/ryeH 
Kladocarys aricaa (Hwvàth 1908)
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Macrodema mcroptera (Curtis 1836) 
Perilrechus graalicomis Pulon 1877

Himacerus (Himacerus) aplerus (Fabricius 1798) 
Nabis (Nabis) ericalonjm Schottz 1847 
Nabis (NMs) rugosus (Linnaeus 1758)

Nabidae

Pentatomdæ Aelia acuinnata (Linnaeus 1758)
Carpocofis (Carpocoris) purporeipannis (De Geer 1773] 
Dolycons baccarum (Linnaeus 1758)
Palomana prasina (Linnaeus 1761)
Patomana viridissima (Poda 1761)
P/cfumarus ixdans (Linnaavs 1758)
Piezodorus lituratus (Fabricius 1794)
A/iacognaMus punctatus (Linnaeus 1758) 
Rhapbigastar nebulosa (Poda 1761)
Troilus luridus (Fabricius 1775)
Zicrona ceerufee (Linnaeus 1758)

Scutelleridae Eurygaster tastudinaria tastudinana (Gecrffroy 1785)

Bombas hortorum (Linnaeus 1761) 
Bombas luconim (Linnaeus 1761) 
Sombus pescüorufT? (Scopoli 1763) 
Sombus sylvastris (Lepeletier 1832) 
eombus rerrestns (Linrueus 1758) 
Haiictus rubfcundus (Christ 1791) 
Lasioglossum saxnotatum (KIrby 1802) 
Nomade tabnàana (Linnaeus 1767) 
Nomada flava Panzer 1796 
Nomade laucopbttialme (KIrby 1802) 
Nomada ruficorns (Linnaeus 1756)
Osmia comuta (Latreille 1805)

Hymenoptera Apklae

Forrricidae formica Candida Smith, 1878 
Myrmca raginods Nylander 1846 
Formica sanguinaa Lalreile, 1798

Lepidoptera Crambidae Crambas pascuella (Linnaeus 1758)

Cabera pusaria (Linnaeus 1758)
Odezia atrata (Linnaeus 1758)
Patroptwa chlorosala (Scopoli 1763)
Scopula (Ustocidalia) immutata (Linnaeus 1758)

Geomelridae

Cariarocephalus palaamon (Pallas 1771) 
Heteroptarus morpheas (Pallas 1771) 
Ochlodes sylvanus (Esper 1777) 
Thymelicaslinada (Ochsenheimer 1808) 
ThymaHcus s/vastns (Poda 1761)

Hesperiidae

СѳГазІлла argolus (Linnaeus 1758) 
Lycaena pb/aeas (Linnaeus 1761)

Lycaenidae

Anarta myrT/№ (Linnaeus 1761) 
Autographe gamma (Linnaeus 1758) 
Axylia putns (Linnaeus 1761)
Noclua pronuba (Linrtaeus 1758)

Noctuidae

Nymphalidae Agiàs vrBcae (Linnaeus 1758) 
Aphantopas hyparantus (Linnaeus 1758) 
Araschnia lavana (Linnaeus 1758) 
Inachisio (Linnaeus 1758)
Issoria (Issolia) lathorta (Linrtaeus 1758) 
Llmenltls Camilla (Linnaeus 1764) 
Manida jurSna (Linnaeus 1758) 
Melanargia galathaa (Linnaeus 1758)
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Nymphêlis polychloros (Linnaeus 1758) 
Pararge aegana (Linnaeus 1758) 
Polygone c-album (Linnaeus 1758) 
Vanessa alalanta (Linnaeus 1758) 
Vanessa carrfui (Linnaeus 175В)

Colias croceus (Fourcroy 1785)
Colias croceus (Fourcroy 1785) forme calice 
Gonepferyx rtiamni (Linnaeus 1758) 
f^eris brasacae (Linnaeus 1758}
Pieiis napi (Linnaeus 1758)
Plans rapae (Linnaeus 1758)

Pieridae

Saturn idae Satumfa (Eudia) pavonia (Linnaeus 1758)

Zygaenidae Zygaena (Zygaana) fWpendulae (Linnaeus 1758} 
Zygaena (Zygaena} Irifolii (Esper 1783)

Qsmylus fuMcephalus (Scr^l 1763)Neuropiera Osmylidae

Odonata Aeshnidae Aeshna sp

Calopierygidae Ca/opreiyx virgo (Linnaeus 1758) ssp mendonaKs

Cordulegasiridae Cordulegaster Mlonii (Donovan 1807)

Ubelliéa depressa Linnaeus 1758 
Sympetrum slridatum (Charpentier 1840)

Libellulidae

Chodhip^us albomarginalus (Oe Geer 1773) 
C/iorth(ppus montanus (Charpentier 1825) 
Chofthippus pare/lelus (Zetlerstedt 1821) 
Omocestus virtdulus (Linnaeus 1758)

Orthoptera Acndidae

Conocephalidae Conocephalus fuscus (Fabridus 1793)

GryHus campestns Linnaeus 1758 
Nemobius sylvesiris (Bose 1792)

Gryllidae

TetriX undJata (Sowerby 1806)Tetnsidae

Tettigoniidae ¥etrioptera (Metrioptera) brac/iypters (Linnaeus 1761) 
Melnoptera (Melrioptera} roeseiH (Hagenbach 1822) 
Metrioptera I'Metriopfere) saussuiiarta (Frey-Gessrwr 1872) 
PMidoptera g/iseoapfera (De (Seer 1773)
Tettigona yandissima (Linnaeus 1758)

IJ2 - ‘Espèces présentant un intérêt particulier

Isopodes terrestres (CloDortes)

Ligidium hypnorum : voir page 14. Cette espèce a été récoHée en piège Barber au 
niveau du bois humide, ce dernier constituant son habitat caractéristique. Etonnament. elle 

n'a pas été collectée des secteurs plus ouverts (Koches. alors qu'elle est très bien 
représentée dans les secteurs non boisés des tourbières bretonnes (Chevrier ef al.. 2004).
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Araignées

Hygrolycosa rubrofasciata es\ trouvée dans les zones 
humides boisées d'Europe, au niveau du sol, dans la litière. 

Le drainage constitue la menace la plus importante en 
Grande-Bretagne ou l'espèce est très rare (Harvey et al., 

2002). C'est une nouvelle espèce pour le département de la 

Manche (Lepertel & Chéreau. à paraître). Deux femelles ont 
été recensées de la station C. en mai.

http IHum NIp ІЫпт «piderWig de

Pirata hygrophilus est 
un taxon hyper hygrophile et largement répandu en 
Grande-Bretagne (Harvey et al.. 2002).

En Grande Bretagne. Pirata uliginosus (ci-contre) se 
rencontre dans deux types d'habitat plutôt secs : les 
prairies calcaires et les marges des tourbières (Harvey et 
al.. 2002). Elle est irconnue du Calvados et la station de 

la tourbière de Boutran constitue l'unique station pour le 
département de la Manche (Lepertel & Chéreau. à paraîO’e). Ces deux espèces n'ont été 

collectées qu'en pièges Barber, sur la station A, au niveau des zones étrépées.

СД Lissnof

Sitticus florïcola est typique des zones humides, elle 
est hygrophile à hyper hygropNIe. On la rencontre au 
niveau de la strate herbacée, en conditions semi-ouvertes 
(Buchar & Rutzika, 2002). Ceci est la première mention 
pour le département (Lepertel & Chéreau, à paraître). 
Plusieurs individus ont été recensés en mai et juin en 
chasse à vue de la lande tourbeuse en station C et de la 
prairie landicole en station H.CJ Lissner

Coléoptères carabioues

Le seul individu récolté d'Agonum ericeti pose un problème en matière d'identification. 
En dépit d'un échange iconographique avec différents entomobgistes français, la 

détermination n'a actuellement pas été confirmée. Nous avons cependant choisi de 
présenter ce taxon et ne manquerons pas d'informer le Conseil Général et le gestionnaire du 

site des retours de nos collaborateurs coléoptéristes.

Un individu a été collecté, sur les secteurs étrépés de la station A. C'est une espèce 
turficole, qui peut être qualifiée de relicte glaciaire selon Chabrol (2004). Cette espèce hyper 

hygrophile est strictement inféodée aux tourbières acides â sphaignes (Lindroth. 1992). On 

la rencontre de façon générale courant sur les zones dénudées de tourbe au soleil (Luff, 
1998). Toujours selon Chabrol (2004). outre la destruction de ^ort habitat, elle est 
particulièrement menacée par le réchauffement climatique actuel.
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Eue est citée de France du Massif 
central, les tourbières du Doubs, des 
Vosges et du Haut-Rhin. Cette donnée 
manchoise reste toutefois à confirmer 
tant elle serait excentrée par rapport à 
Caire de distribution actuellement
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brachyptère est réduit et ne semble 
pas s'étendre au-delà de 200 mètres 
de son habitat préférentiel (De Vries &
Den Boer/п Chabrol, 2004). Les mêmes auteurs constatent après 24 années de suivi que 10
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populations de l'espèce de taille réduite et isolées se sont éteintes, seule la population 
occupant le site le plus vaste ayant réussi à se maintenir. Des prospections devront être 

menées sur les autres tourbières du Mortanais afin de préciser la présence de cette espèce 
si elle est confirmée.

Carabus intrïcatus affectionne les endroits plutôt humides des grandes forêts. On le 
trouve sous les écorces des arbres morts ou dans les bois cariés (Acorep, 1989). C'est une 

espèce peu commune dans le département de la Manche, qui compte peu de forêts (Elder, 

comm. pers.).

Autres Coléoptères

La cétoine Hoplia philanthus (en haut) est trouvée dans les 

dunes, les oseraies et prairies, souvent sur les reines des prés, 

les ombellifères ou les graminées (Janssens. 1960).

Orchesfes tesfaceus est un charançon dorA la larve vit sur 
l'Aulne glutineux. L'adulte s'y rencontre d'avril à septembre II 

existe trois citations historiques du Pasquet (1923) (Cerisy-la- 

Forêt, Fougerolles-du-Plessis et Mortain) et une plus récente 
d'Yves Le Monnier. de la tourbière de Boutron (R. Lemagnen. 
corn. pers.).

Staphylinus arythropterus (à gauche) est donné par Du 
Chatenet (1990) comme vivant dans les forêts et les bois, sous 

les piemes, les mousses et les feuilles mortes, mais aussi dans 
les oseraies marécageuses. Il est assez rare selon l'auteur.

Actenicerus slaelandicus (à droite) est un taupin présent 

dans les marais, les tourbières, les bois humides, les vallées fraîches. On le capture en 
battant des saules isolés dans les marais mais aussi sur les feuillages en lisière et sur les 
herbes, en fauchant les Carex et les rernncules en fleurs. La larve se développe dans le sol 

(Leseigneur, 1972). Dans toute la France continentale par place.

e N Gonalez

e s кгвіок
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Diptères fmouches^ Svrohides

Cheilosia chrysocoma est une espèce rare, | 
sylvivole et printanière, connue seulement de huit 
départements français à fheure actuelle (X. Lair, 

comm. pers.).

Trichopsomyia flavitarsis est très rare en 

Frartce. Cette espèce exclusive des landes 
humides acides est donnée de quatre localités 
dans la Manche (X. Lair, comm. pers.).

Diptères fmouchesi Dolichopodidés

Dolichopus atratus : voir page 16. Il a été collecté uniquement en station C. en fauchage 

de la molinie.

C
Гч;

e «nvw ·ηΜΚΐ·ηνι·Ι( en
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Dolichopus vitripennis fait partie de la communauté 

d'espèces rencontrées dans les tourbières avec les deux 
espèces ô'Hercostomus trouvées sur le site. Il a été collecté 

uniquement en station A, en fauchage.

Hercostomus griseifrons (voir page 16). Un seul individu a 
été collecté dans le piège Barber installé au pied des molinies.

Hercostomus cuprous est une espèce gris sombre, avec 

des fémurs noirs ainsi qu'un renflement caractéristique du tibia 2 
et de la nervure costale plus large que chez les autres espèces. Cette espèce est typique 
des bas marais. Un seul individu a été contacté en station C.

Un Dolichopodidé

nnp//wi«w uogueiph c·

Hémiptères fponateèst Pentatomide»

Palomana viridissima se nourrit d'une large gamme de ligneux 
(Bouleau, aulne, chêne, callune. pin...) mais aussi de plantes 
herbacées (Grande Berce, Carotte sauvage...) (Stichel, 1960-1962).
Elle est présente selon Dusoulier & Lupoli (2006) dans les zones 

boisées et forêts. Elle est donnée par ces mêmes auteurs comme 
rare en France (c'est-à-dire rencontrée en petite populations mais le 
plus souvent sous forme d'individus isolés, moins de 50 localités 
connues). Les seules données armoricaines récentes coricernent 

des individus isolés dans des secteurs froids: Mont d'Arrée 
(Finistère) et Pré-en-Pail (Mayenne) (Dusoulier, corn . pers.). La 
confusion avec l'espèce proche et très commune Palomena prasina. 

recensée également dans ce travail, apparaît comme une explication. Une recherche ciblée 

de cette espèce sur les secteurs les plus froids du Massif armorcain permettrait de préciser 

son statut.

CS. SchMI
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Rhacognathus punctatus appartient aux Asopinés, seul 

groupe accueillant des prédateurs au sein d'une famille 
essentiellement de phytophages. En Grarxie-Bretagne. cette 
espèce a été observée en train de se nourrir de larves de la 
Chrysomèle Lochmaea, que Гоп trouve rotamment sur les 

Saules. Elle est trouvée ponctuellement dans les landes, dans 
les secteirs humides parmi les Sphaignes ou dans les 
végétations mixtes en marge (Evans & Edmondson, 2005). Dans 
la Manche, outre cette station, elle ne semble avoir été été 
observée que des landes de Lessay et de Vauville. Elle est 

donnée par DusouHer & LupoU (2006) comme rare en France (c'est-à-dire rencontrée en 
petite populations mais le plus souvent sous forme d'individus isolés, moins de 50 localités 

connues).

Hyménoptères

Lasioglossum sexnotatum est une abeille dont le genre 
compte des espèces solitaires et d'autres présentant des mœurs 
sub-sociales (Bellman. 1999). Elle est donnée comme très rare 
en Belgique par Pauly (http://w\ivw,cebe.be/), en voie de 
disparition depuis les années 50. sans doute à cause des 
changements dans les pratiques culturales. Pourtant, c'est Tune 
des espèces d'Halictes les plus communes de la Manche (X.

Lair, comm. pers.).

Ф M КогЮчякі

e A

Formica Candida préfère les tourbières à sphaignes 

subalpines environnées d'arbres épars. Son nid est en grande 
partie souterrain mais il remonte en été dans les touradons de 
molinie. dans lesquels les jeunes sont élevés (Seifert 1996 in 

Livory, 2004). Elle est donnée dans divers pays européens 

comme rare, localisée et inféodée aux tourbières (Livory, 2004). 
Plusieurs individus ont été recensés par A. Livory et X. Lair k>rs

e H. r.

d’une sortie Manche-Nature (Livory, 2004).

Lépidoptères

Scopuia immutata est une espèce peu commune, connues que de 14 localités dans la 
Manche (Quinette & Lepertel, comm. pers.). Elle vit sur la Filipendule 
et la Valériane.

La chenille de l'Echiquier, appelée également Hespérie du brome, 
Carterocepha/us paiaemon, vit sur diverses espèces de graminées 

(molinie et brome). L'espèce est rencontrée sur les lisières et les 
clairières humides et les franges des tourbières. Elle est notée 
comme localisée et peu abondante en Frartce, en régression en
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région parisienne, en Lorraine et dans les Ardennes (Lafrancbis, 2000). Elle est très rare 

dans le département de la Manche et n‘est présente que sur le secteur de Mortain, Ducey et 
Saint*Georges4je*Rouelley (Guérard. Lepertel & Quinette, 2004). Plusieurs individus ont été 
observés le 31 mai 2006 sur les stations A, B et C. Etienne Lambert a observé l’espèce le 17 

Juin de la même année.

La chenille du Miroir, Heteropterus morpheus, vit sur la Molinié, le brome et le 
phragmite. C'est une espèce peu commune dans la Manche, bcalisée aux forêts et aux 
landes (Guérard, Lepertel & Quinette. 2004). De très nombreux individus ont été observés le 

30 juin et te 11 juillet et ce, sur plusieurs stations (A. G, H, I) correspondant à la tourbière et 

aux prairies landicoles.

Anarta myrtilli voir page 18. Il a été contacté sous la forme de chenile, plus 
caractéristique que l'adulte, au mois de juin et de septembre uniquement au niveau de la 
station A.

Ladoga Camilla (voir page 21). Il a été recensé en divers endroits du site, notamment sur 
les lisières bien ensoleillées.

Le Demi-deuil (Melanargla galathea) est répandu et très 
abondant en Frarxre mais plus localisé au rtord de la Seine. Il est 
présent dans tous les départements normands (Lafrarchis, 

2000). L'adulte vote de juin à août en une seule génération et la 
chenille se nournt des feuilles de Poacés : Phleum pratense, 
Festuca ovina, Brachypodium pinnatum ... Ce papillon colonise 

tes prairies maigres et les pâteuses, dans des stations humides 

ou sèches (Lafranchis, 2000). Depuis plus de 20 ans, cette espèce est en régression en 
Normandie, bien que souvent présente en nombre dans ses stations. Il a été observé sur 

diverses prairies du site.

Nymphalis polychloros, voir page 19. Un individu a été observé sur tes marges de la 

zone d'étude, à l'entrée est du site te 11 juin.

e c. Mougutl

Le Petit paon de nuit, Saturnia pavonia (ci-contre), est 

une espèce peu commune dans la Manche mais répandue, 
dont la chenille vit le prunellier et divers arbres fruitiers. Deux 
chenilles ont été trouvées grâce au fauchage de la lande 

humide enstation A(molinie et éricacées).

Zygaena filipendulae est commune sur le littoral 

manchot mais très rare ailleurs et en régression. Sa chenille 
vit le tetier et diverses légumineuses. Elle a été observée seulement par Etienne Lambert 

lors d’un passage sur te site.
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Neuroptères

Osmylus fuMcephalus volent, comme les autres espèces de cette famille. |>rès de l'eau. 
L'imago paraît en avril et vît jusqu'en septembre (Séméria & Berland. 1988). S'il est donné 
par ces auteurs comme assez commun en Frartce. il est protégé en Ile-de-France {Opie. 
2006). Il a été observé en bord de ruisseau en station, sur la Usière ensoleillée.

Orthoptères

Chorthippus montanus : voir page 21. L'espèce a été contactée le 11 juillet en station A 
et F, ce qui semble correspondre aux secteurs herbacés les plus mouillants du site.

Le Criquet verdelet. Omocestus viridulus, est commun en montagne et ne pénètre en 

dessous de 500 mèb-es que dans quelques zones favorables de Touest et du nord de la 
France (Voisin (coord.), 2003). Il a été contacté uniquement en station A. A l'échelle 
régionale, il est souvertf lié aux lisières des prairies hygrophiles (L. Chéreau, corn. pers.).

La Decticelle des Bruyères, Matrioptera brachyptera, possèdent deux écotypes : en 
Haute-Normandie, cette espèce est trouvée sur des milieux thermophiles. En Basse- 
Normandie, ce sor^ des milieux bien plus froids et plus humides qui l'accueillent. L'aire de 
répartition de cette espèce couvre l'ensemble de la Normandie où elle est toujours très 
localisée. Les landes de Lessay constituent le plus gros noyau de population en Normandie 
(C.O.N., à paraître). Elle est affectée d'un indice de priorité de surveillance 3 au niveau 
national ("espèce menacée, à surveiller”) et 2 au niveau du domaine némoral dont la 

Normandie fait partie (espèce fortement menacée 
d'extinction") (Sardet & Defaut, 2004).

La présence de la Decticelle des alpages. Metrioptera 
saussuriana, est liée aux précipitations ; on la trouve ainsi 
essentiellement sur des secteurs où les précipitations 

annuelles moyennes sont supérieures à 900 ou 1000 m 

(Voisin coord.. 2003). C'est pourquoi on la rencontre en 
milieux montagneux, mais aussi dans certaines régions 

froides et pluvieuses de la Normandie et de la Bretagne.
Depuis sa découverte au Mont-Pinçon (14) dans les années 90. les données transmises à 
l'atlas normand permettent de faire progresser chaque année son aire de répartition. Elle est 
affectée d'un indice de priorité de surveillance 4 au niveau national ("espèce non menacée") 

et 2 au niveau du domaine némoral dont la Normandie fait partie (espèce fortement 
menacée d'extinction") (Sardet & Defaut, 2004). Elle a été observée et entendue sur la 
quasi-totalité du site où elle semble bien implantée.

C A François (ОгЫівІ
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Ill - (DISCVSSIOH

nil - Intérêt de ut ΉΗ5
Parmi les espèces ciblées lors de l’élaboration du protocole, un grand nombre a été 

trouvé et il semble probable que d’aiAres puissent trouvées lors de prospections ultérieures.

Ce site apparaît comme remarquable, par la présence d'espèces rares mais aussi par 
celle d'un cortège d'espèces très original, mêlant des espèces turficoles, hygropNIes, ou 
encore liées aux boisements humides et des taxons liés aux secteurs pluvieux et froids. 

Cette très forte patrimonialité l'est tant le plan départemental que régional. Des prospections 
ciblées vers les autres petites tourbières du Mortanais permettront de mieux évaluer la 

valeur bio-patrimoniale de ce site.

La carte suivante présente la répartition sur le site de quelques espèces patrimoniales, 

méritant la mise en place de mesures adaptées à leur connaissance, leur gestion et leur 

portée à connaissance au grand-public.

Deux sites ressortent tout particulièrement : ce sont tous deux des landes humides 
atlantiques à Etiophomm et Molinia. Si le premier (station A) est bien connu et constitue le 

«fleuron» de cet ENS, le second (station C) est bien plus discret. Cela tient à sa taille 

réduite, résultat de sa fermeture par les boisements alentours.
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La carte suivante l’illustre en 

préserrtant deux extractions de cartes 
IGN au 1/25000” dont les dates ne 

sont malheureusernent pas connues. 
La première semble assez récente 
(une plantation de résineux déjà 
adultes y est indiquée) alors que le 

seconde doit remonter à au moins 20 
ans, la plantation n'y étant pas 

indiquée. On y constate une nette 
fermeture de l'ensemble du site, et 
notamment de cette station C, qui 
faisait partie d'un ensemble bien plus 

vaste.
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Les prairies nord, regroupant différerrtes unités végétales (lande à molinie. communautés 
à Reine des près...) présentent un intérêt important, accueillant de très nombreuses espèces 

dont certains taxons patrimoniaux tels le Miroir.

Ce premier inventaire de la prairie à Sphaignes et Vaccinium oxycoccos (station F) n'a 
pas apporté le cortège que l'on aurait pu attendre d'un tel milieu, bien que Chorthippus 
montanus en révèle sa forte hygrométrie. Il serait intéressant à terme de réaliser un effort de 

prospection soutenu sur ce site, notamment par la mise en place de quelques pièges de type 

Barber ou jaunes, placés de façon judicieuse dans fespace et le temps.

Les milieux ouverts ont été privilégiés dans la prospection. La saussaie marécageuse et 
les bois de bouleau humides ont ainsi été moins étudiés. Toutefois, quelques taxons liés aux 
milieux boisés tels Carabus intricatus. Chailosia chrysocoma ou Nymphalis polychloros, 

indiquent l'intérêt potentiel de ces milieux, notamment pour les plus anciens.

Très peu de libellules onA été observées au niveau du ruisseau, alors que les milieux 
lotiques sont connus pour abriter des espèces caractéristiques. Aucune hypothèse ne peut 
être proposée pour le moment. Peu de libellules de façon générale ont été notées du site. 
Les premières sorties n'ont pas permis de prospecter beaucoup de miheux aquatiques. Ce 

n'est seulement qu'aux dernières sorties, en septembre, que quelques zones d'eau libre, 
résultats du bouchage de drains par le gestionnaire, ont été découvertes en station M. Il était 

toutefois trop tard pour y inventorier les Odonates. Une attention particulière pourra y être 
portée dans les années à venir, afin de déterminer la colonisation odonatologique de ces 
milieux aquatiques réhabilités.
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La présence ponctuelle 
en lisière de bois 
d’aubépines est à souNgner. 
Un spécimen de grande 
taille en station D (ci-contre) 

a permis tors de la 
prospection du 30 juin 2006 

contacterde de
nombreuses 

floricoles :
espèces 

rhopalocères, 
Carte

géographique (ci-joint), des 
mouches syrphidés. des 

longicornes...

lacomme

Des talus non entretenus et des desouchages de haies ont été constatés sur le site (cl-

joint).

III2 — ^.Céments <ü gestion

La station C apparaît comme particuièrement menacée par la fermeture du milieu. Dans 
l'esprit des principes qui ont été énoncés précédemment, et en tenant compte des autres 
groupes biologiques, une réouverture de ce milieu pourrait être envisagée. Elle permettrait 
d'augmenter la superficie de ce secteur de landes humides à Molinié et Eriophonim et 
d'augmenter le linéaire de lisières. Les cartographies anciennes du site pourraient orienter le 

choix des secteurs à réouvrir.

Il est difficile d'estimer les effets de Pétrépage mené en 2004 par le gestionnaire, la 
prospection menée dans ce travail ne pennettarrt pas de faire une analyse comparative. 
Toutefois, plusieurs taxons ont été trouvés spécifiquement sur ces secteurs. C'est le cas de 
deux taxons remarquables : Pirata uliginosus et Agonum aiicati. Dans une synthèse 

bibliographie traitant de la gestion des landes et des invertébrés, il est rappellé que la 

présence de trouées dans le couvert végétal et de zones dénudées est extrêmement 
importante (Fry ef al., 1991 : Kirby. 1992. Dupont & Lumaret. 1997 ; Wagner et al.. 2003 in 

Chéreau, 2005). Elle offre notamment aux invertébrés, animaux homéothermes, des endroits 

où augmenter leur température corporelle, dont dépendra leur activité. Le taux de matière 

organique ou les fortes variations hydriques sont également des facteurs majeurs 
déterminant la distribution de nombreux invertébrés (Gardner et al., 1997; Fouillet. 1998; 
Blake et al.. 2003 in Chéreau. 2005).

SI ces secteurs ras apparaissent Intéressants, les autres strates végétales le sont tout 
autant. Les foijmllères de Formica Candida, souterraines, remontent dans les touradons de 
molinie en été. De nombreux invertébrés, phytodétriticoles, vivent dans les litières épaisses, 
où ils sont chassés par un cortège diversifié de prédateurs. De nombreux phytophages
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(Coléoptères. Lépidoptères) peuvent être trouvés dans les parties hautes des bruyères et 
des graminées pour s'alimenter, accompagnés de leurs 
prédateurs.

Si le bouleau est considéré comme une espèce 
problématique pour son potentiel d'envahissement des E 

secteurs ouverts, il est très intéressant pour bon nombre B 
d'invertébrés phytophages. Parmi eux, on compte des K 
punaises telles Elasmucha grisea (cÎ4X3ntre). mais aussi P:, 

des charançons, des chrysomèles et leurs prédateurs. La ES 

même remarque peut être faite pour le saule. Le maintien 
de ces ligneux, de manière générale dans des situations bien exposées, est donc importante 
même si une restriction peut apparaître nécessaire dans certains sites. Notons d'ailleurs que 
la majorité des invertébrés phytophages des landes, y compris les espèces les plus rares, se 
nourrissent de plantes communes (Kirby, 1992 in Chéreau. 2005).

De même, le site et ses alentours offrent un bocage bien conservé. Outre la faune qu'ils 
abritent et qu'ils favorisent (effet lisière), ces haies sont bien entendues importantes à 

maintenir et à entretenir afin de limiter les ruissellements des laboirs vers les prairies 

humides situées en contrebas.

V’
F'

v:%-

Ж

A l'image d'autres milieux, c'est donc le maintien et le développement d'une mosaïque de 
milieux qui favorisera la faune invertébrée. Selon Chéreau (2005), les landes accueillant 
l'entomofâune la plus diversifiée sont celles qui présentent une mosaïque d'éricacées et 
d'ajoncs d'âges variée et offrent, de sircroit. des petites zones de sol nu. des formations 

herbacées, des ptèridaies. des buissons et des arbres. Les Nsières bien exposées, qui 
permettent un réchauffement de la lande, peuvent également se révéler d'une importance 
vitale pour différentes espèces (Fry et al.,1991 ; Kirby, 1992 in Chéreau. 2005). De façon 

générale, des lisières diversifiées sont à favoriser: diversité des essences, exposition 
(certaines espèces aiment les lisières ombragées et fraîches, d'autres, des lisières 

exposées), âges et strates...

En raison de la diversité d'habitats nécessaires et du besoin de certains taxons d'une aire 
d'expresson minimale, c'est donc les vastes ensembles qui sont préférables au maintien 
d'une richesse spécifique élevée. Une attention particulière doit être apportée au maintien ou 
à la création de corridors écologiques, afin de limiter la fragmentation des habitats.
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Espace Naturel Sensible п%Л : 
Parc Lévèque

(Commune de Coutances)
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Il -(Présentation du site et du contesçte

La partie descriptive ci-jointe est un résumé de la présentation faite dans Biotope {2003).

Le site du Parc L'Evêque est situé sur 
les communes de Coutances, Saint- 
Pierre-de-Coutances et Courcy. Il couvre 

une vallée bocagère située en limite 
immédiate du sud-est de la ville. Ce site 
est un parc médiéval, c'est-à-dire un 

espace clos oû l'on enfermait du gibier : 
il a été créé au Xl° siècle par l'Evèque 

de Coutances.

Il est inscrit au répertoire

si4>piémentaire des Monuments 
Historiques et, dans le cadre de la 

politique d'acquisition et de gestion des 
Espaces Naturels Sensibles du

département, un périmètre de
préemption a été créé. A l'heure 
actuelle, le département est propriétaire 

de 20 ha. La gestion est déléguée à la 

Communauté de Cantons par
l'intermédaire de son salarié, Franck 
Durez.

Srtjabon du site «t dàlmitatton de TEspece Nehirel Sensible
A la demande du Conseil Général et 

de la Communauté de Cantons de 
Coutarices et grâce à Taide financière du Conseil Général, le bureau d'étude Biotope a 

réalisé en 2003 un plan de gestion du site, établi notamment au travers d'un diagrtostic 
faune-flore. Ce derrtier comprend pour les invertébrés un inventaire des Coléoptères 
saproxyliques, mentionnant la présence d'une part du Lucane cerf-volant (Lucanus census) 

et du Pique-prune (O&moderma eremita). et d'autre part celle, poter^ielle, du Grand 
capricorne (Cerambyx cercfo). Les deux dernières sont en annexe II et IV de la Directive 

« Habitats-Faune-Flore ». en annexe II de la Convention de Berne et sont protégées au 

niveau natior^l en France. Le lucane est en annexe II de la Directive « Habitats-Faune- 
Flore » et en annexe III de la Convention de Berne.

Sourct Conseil Gtnéntee la МапсП·

Le Conseil général a sollicité te Gretia afin de confirmer la présence d'O. eremita sur le

site.
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G Ouboi*

A. Francos (GRETIA) 
Poffle de Cerambyx canioСоц>Іѳ d'Osmoderme eæmita Femele de Lucanus cetvus

12 - Ίορζοη étudié

Le Pique-prune est une cétoine microcavernicole stricte, c’est-à-dire qu'elle n’occupe que 

les cavités d'arbres et ceci sur différentes essences : chêne, hêtre, châtaignier, frêne, saule, 
prunellier et pommier (Ranius, 2000). Les cavités d’arbres constituent un habitat à répartition 

discontinue et à existence éphémère (Dajoz. 1998}.

Ce milieu constitue un habitat caractérisé généralement par un microclimat particulier car 
les variations de températures extérieures sont fortement atténuées par l’humidité élevée y 
régrtant (Dajoz, 1998). Ce sont les vieux arbres qui accueillent les cavités les plus favorables 
au Pique-prune. Or. ceux-ci deviennerA de plus en plus rares. Ils subsistent toutefois dans 

trois types d’habitats en Frarce :

- les quelques rares vieilles 
forêts de feuillus n’ayant pas 

connu de gestion trop intensive 
(Forêts de Fontainebleau ou de 

Compiègne ...),

• les régions accueillarrt un 
réseau dense de bocage (Ouest 
français. Bourbonnais ...). 
notamment d'arbres taillés en 
têtards.

• de façon plus porKtuelle, les 
habitats semi-natuels comme 

les vieux parcs urbains, les 
vieux jardins et les allées 
plantées d’arbres (Luce, 1996).

Afbres(ragosses) où des fécès de Pique-prune ont été trouvées < Ille- 
et-Vilaine. 2004) · A gauche une ancienne ragosse. à droite des 

arbres régulièrenient entretenus

A l'image des autres espèces de Coléoptères vivant dans les cavités, l'adulte du Pique- 
prune a une vie active très brève, ayant avant tout un but reproductif. Le développement des 
larves est par contre long à cause de la faible valeur nutritive de leur alimentation (Luce,
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2001). C'est un insecte holométabole. c'est-à-dire à métamorphoses complètes passant la 
formation d'une nymphe. Son cycle - œuf - larve - nymphe - imago - est étalé en moyenne 
sur trois ans, deux lors de conditions favorables, quatre arts ou plus si les conditions 

extérieures sont défavorables (Luce, 1995).

Les œufs (de 20 à 80) sont déposés durant l'été par la femelle dans une cavité, 
généralement la même tout au long de sa vie. dans les profondeurs du terreau. La larve de 

premier stade apparaît trois semaines après la ponte et se développera jusqu'à Pété suivant. 
Les larves, situées en profondeur, consomment le bois constituant la paroi des cavités, déjà 

attaqué par les champignorts. La larve de troisième stade construira alors en octobre une 
coque nymphale et passera l'hiver à l'intérieur. Il faudra attendre les premières chaleurs du 

début de rété. en France en général la seconde semaine de juin (Luce. 1996). pour assister 
à la sortie des adultes qui ne vivront que quelques semaines : entre un mois et un mois et 

demi pour le mâle, deux à trois mois pour la femelle.

Le Pique-prune est largement 

répandu, du nord de l'Espagne au sud de 
la Scarxjinavie et à l'ouest de la Sibérie 

(Luce. 1995),

Il n'est plus représenté que par des 
populations disjointes, isolées les unes 
des autres depuis longtemps (figure 8).
Son absence complète de certaines 

régions (Ardennes, Lorraine, Franche- 
Comté...) qui sont parmi les plus 
forestières du pays, témoigne de sa 
sensibilité aux gestions sylvicoles. Elle a 

également disparu depuis bngtemps des 
régions les plus intensément cultivées 

(Beauce, Brie, Champagne. Gascogne...) 
et ses populations les plus importantes se trouvent principalement là où il existait de 
nombreux vieux arbres, dans les paysages agropastoraux traditionnels (Luce, 2001).

Les bocages de l'Ouest de la France constituent ainsi рош* l'espèce un habitat de très 

bonne qualité, notamment ceux de rOrne et la Sarthe, départements qui abritent le plus de 
localités d'observation (Luce, 1999), De nouvelles localités bretonnes (Mouquet гл Chevrier 

et al., 2004 ; François & Pétilbn, 2005) n'ont, entre autres, pas pu être inclues dans cet 
article. Aussi 1a carte ci-dessus sous-estime t-elie la présence de l'espèce en Ille-et-Vilaine, 
notamment autour des massifs forestiers de Rennes, Paimpont ou encore Montauban-de- 
Bretagne (Mouquet. 2004 in Chevrier et al.. 2004). Il n'existe aucune donnée, actuelle ou 

historique, pour le département de la Manche. Les stations connues les plus proches 
semblent être pour le côté est le Coglais, en Ille-et-Vilaine et pour le côté ouest, le 

département de l'Orne avec la vallée de la Sarthe et une donnée historique en forêt 

d'Ecouves (P. Stallegger, comm. p«^.).

DisbibutondOsmoiMmiaerem/teenEuope (RentiBera<. 2005) 
O Oem^/e donnée avant 1950, ou date inconnue : 0 demié/e 
donnée entre 1950 et 1989 * dernière donnée en 1990 ou après 
Les cercles lerges représentent les données dans tas états 
fédéraux d'Allemagne où les auteurs nbnl pas les irtkpmaûons 
précises pour chaque localité.
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13 — ÿiiéthodoCogie

L'établissement d'un protocole spécifique est nécessaire, afin de s'adapter au mieux aux 
contraintes posées par l'écologie et la biologie du Pique-prune :

- c’est une espèce strictement microcavernicote. c'est-à-dire qu’elle colonise les cavités 

d'arbre, micro-milieu parfois difficile d'accès car en hauteur ou comportant une erMrée de 
diamètre très réduit,

- les larves vivent une partie du temps enfouies dans le terreau, à plusieurs mètres parfois 

de la surface.

- la vie adulte est brève et Tespèce n’est donc observable à ce stade que durant une 
période coL^te,

- les individus ne viennent qu'exceptionnellement au niveau du sol pendant la belle saison 
et ne sont observés, de façon générale, qu'au crépuscule, voire durant la nuit (Luce, 1995).

La confirmation de la présence de Pespèce repose donc sur la recherche dans les cavités 
d’indices de présence : coques nymphales ou larves, surtout débris de pattes ou d’élytres et 
fécès, tous caractéristique de l'espèce par leur taille ou leur morphologie. Les fécès peuvent 
se maintenir sans dégradation plusieurs années dans une cavité, et ont une durée de vie 
plus longue que les pattes ou élytres. De ce fait, ce sont les indices les plus couramment 
trouvés mais leur présence n'indique pas avec certitude une présence actuelle de Pespèce.

G. Duboe Compersieon de fécès de 
deux cétoines en haul 
Polosia aipfaa. en bas, 

O. eætnita
Coque nymphaie d'O. 

eramiia

A. Frer>ço«(Gr«le)

Cotecéon de références du Gretia des indices d'inwrttbrés des 
ceMtés (O. aramita : partie haute)

Prèièsementde terreau dans una cavité d'Ie-el-Vilaine ; 
les crottes liO.aramita occxoait ici la quasi-totafté de la 

caMté.
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Dans un premier temps, les haies sont parcourues et tous les arbres favorables (vieux 
arbres de gros diamètre, arbres dépérissants ou morts...) sont inspectés, afin de rechercher 
des cavités au niveau du tronc, des grosses branches et des fourches. C'est pourquoi les 
prospections sont réalisées généralement durant l'hiver, afin que la cartopée rte gène pas 

l'observation, ce qui n'a pas été possible ici роіж cause de respect de calendher.

Lorsqu'une cavité a été repérée, un prélèvement de terreau est effectué, les cavités les 

plus hautes étant inspectées grâce à une échelle. Il est ensuite trié sur un plateau : les 
irtdices de présence sont collectés dans un tube et la présence d'invertébrés déterminables 

sur le terrain notés. Le terreau est ensuite été remis dans la cavité.

F Dur*2

EcTenttlon prélevéАіЪгв вѵогаЫе (aignemert 1) Сам№ prospectée sur le même arbre РЧ:'и ■.<τνΐ:;·|| (Ju (вГГвви

Ulustration de la méthodologie sur l'un des arbres du site qui est paru comme un des plus favorables

Deux sorties ont été réalisés sur le site, l'une le 21 septembre et l'autre le 14 octobre

2006.

II-<R^‘OUTATS

III — Le <Pique-prune

Le site a été parcouru et certaines haies, identifiées comme accueillant des arbres 

favorables par le diamètre de leur tronc ou de leur état sénescent, ont été systématiquement 

inspectées pour y rechercher des cavités..

Parmi eux, on trouve différentes essences (frêne, hêtre, saule, chêne, merisier...) et 
majoritairement des arbres taillés ou têtard ou anciennement en ragosse (ou émonde). 

Parmi les différentes cavités, peu sont apparues comme étant favorables à l'espèce. 
Beaucoup étaient exposées au vent et â la pluie et présentait un terreau humide. Certaines 
étaient complètement comblées par des racines de lienes. Enfin, certains arbres 
présentaient un âge trop avancé et étaient complètement creux.
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5ес1в1ж (κοβρβ^ el гч(пё>о des iwes

Quelques cavités sont apparues rtéanmoins comme étant favorables. On trouve parmi 
elles un châtaignier en akgrtement 1, un hêtre en alignement 3 et un frêne en alignement 5.

Hêtre (align. 3) Frêne (align. 5}Arbre mort

Au sein des cavités prospectées, aucun Indice attestant la présence du Pique-prune n'a 

été recensé.
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112 - patres espèces appartenant au cortège saproxyfique

Divers indices de Lucanus cervus ont, en revanche, été trouvés à proximité ou dans la 

cavité de plusieurs arbres. De nombreux adultes ont été observés sur le site précédemment 
(Durez, comm. pers.). Cette espèce, dont le cycle de reproduction est lié aux souches et 

arbres morts, est commune dans le département de la Manche ainsi que dans les autres 
régions françaises.

Biotope (2003) expose que le maillage des haies du site et la présence de nombreux 
chênes, sur lesquels se dévebppe le Grand capricorne, présentent toutes les 
caractéristiques favorables à l'espèce. Si effectivement, cette espèce est très bien 
représentée sur ce type d'habitat en région rennaise par exemple, ce n'est pas le cas pour le 

département de la Manche. Pasquet (1923) la donne très rare dans son catalogue des 
Coléoptères de la Manche et ne mentionne qu'une seule localité pour cette espèce, sur 
Cherbourg (une introduction fort probablement). Picard, dans sa faune de France des 

Coléoptères Cerambycidae (1929), reprend cette donnée manchote et le donne comme 
commun dans le centre et le midi mais rare en Bretagne et rare ou absent dans l'extrême 
nord. C. cerdo n'apparaît donc pas une espèce potentielle pour le Parc Lévèque.

La présence de Dorcus parallepipedus sur le site est à souligner. Cette espèce, bien que 

non retenue par Speight dans sa liste d'« espèces d'insectes saproxyliques utiles à 
l'identification des forêts d'importance internationale dans le domaine de la conservation de 

la nature », est liée aux souches et aubier des bois morts (Paulian & Baraud, 1982).

Concerrtant ta faune liée aux cavités, assez pauvre à la vue des prélèvements, diverses 

autres espèces peuvent être mentionnées :

- un nid de frelon (Vespa сгаЬю) occupait la cavité haute d'un hêtre (alignement 3).

- deux espèces très communes de cloportes. Porcellio scaber et Oniscus asellus, ont 

été très fréquemment trouvées dans les cavités.

- divers autres taxons ont été recensés : larves d'élatérides (taLf>ins), chitopodes 
(lithobies) ou encore collemboles.

• divers débris de pattes ou d'élytres de Coléoptères (Carabiques notamment) ont enfin 

été observés.

D'autres taxons ont été observés sur le site, apparaissant comme communs à très 

communs (Апгюхе 1).

Ill - (Discüssiay
Au sujet de la mention du Pique-prune sur le site, il a été indiqué dans le diagnostic 

(Biotope. 2003) que « la présence d'individus vivants n'a pas été constatée avec 
certitude sur le site. Toutefois, de nombreux arbres morts sur pieds (des châtaigniers 

principalement), isolés ou incorporés dans les haies hautes tiges du bocage, 
présentent des cavités dans lesquelles ont été trouvés des débris de cette espèce ». 
Lors de rétat des lieux mer>é sur cette espèce en Bretagne (Mouquet, 2004 rn Chevrier étal..
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2004), la confirmation de la présence, passée ou actuelle, de l'espèce a été faite dans tous 

les cas par Tobservation de crottes, parfois en très forte quantité. Роіж quelques rares 
stations, l'observation de débris de pattes et d'élytres est aussi venue indiquer cette 
présence'. C'est pourquoi il semble ici étonnant qu'aucune observation de crottes n'ait été 

mentionnée dans le diagnostic.

Un contact a été établi avec le déterminateur. Сеіиіч» n’a pas recensé l'espèce lors de 
son premier passage sur le terrain mais un chargé d'étude lui a envoyé une patte par la 
suite, qu'il a déterminé comme appartenant à Osmoderma aramita (A. Horellou, comm. 

pers.).

L'absence, supposée, de crottes dirant les prospections du bu'eau d'étude en 2003 et 
l'absence d'indices de présence durant nos prospections de terrain laissent croire à 
l'absence de populations de l'espèce sur le Parc Lévèque. Seule l'analyse de Tindice, qui a 
été renvoyé au bureau d'étude, peut pennettre de valider ou d'invalider cette donnée. Si 

celle-ci s'avère valide, une explication possible serait la venue d'un adulte erratique, issu de 
noyaux de population situés en dehors du site et venu visiter de nouvelles cavités. Il est en 

tous cas indispensable de retrouver des preuves supplémentaires avant de considérer 
définitivement le Pique-prune comme présent dans la Manche.

Mais il ne faut pas oublier que ce taxon, facilement reconnaissable, est une espèce- 

parapuie : il est utilisé comme indicateur afin de mettre en évidence et de conserver la 

totalité de la communauté des invertébrés liés aux arbres à cavités (Ranius, 2005), certaines 
espèces, moins emblématiques, étant tout aussi en danger, voire plus. Ainsi, bien que 

l'espèce n'ait pas été recensée sur le Parc l'Evèque, il est évident que les nombreux vieux 
arbres du site sont favorables à bien d'autres organismes saproxyliques. On ne peut 

qu'appuyer la préconisation du plan de gestion qui engage le gestionnaire à conserver ces 
arbres arciens et à mettre en place un traitement conservatoire des arbres moins âgés, afin 

d'assurer sur le site une corttinuité dans les successions de classes d'âges des feuillus.

' Aucune observation d'adultes, de larves ou de coques nymphales n'a été ^ile, du fait d'une part de périodes de 
prospection iiKompaiiblcs avec la période de vol des adultes, et d'autre pan de prélèvements de surface.
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СОЖСѴЗКЖ

Le finaixiement de cette opération d'acquisition de connaissances prise en charge par les 
salariés du Gretia a permis de cristalliser l'Implication des bénévoles qui ont apporté une 
réelle plus-value à ce travail, en cortsacrant du temps supplémerrtaire au recueil de données 

anciennes et à l'identification de nombreux taxons. Ainsi, l'inventaire des Espaces Naturels 
sensibles de la Vallée de ГАу et de la tourbière du ruisseau Boutron a permis de mettre en 
évidence la présence respectivement pour chaque site de 473 et 229 taxons. Parmi eux, des 
espèces sont rx)uvelles pour la région ou le département. Ce premier inventaire reste très 
partiel. Il est évident que de nouvelles prospections permettront de contacter de nouvelles 

espèces participant à la caractérisation de ces sites.

La Vallée de l'Ay ressort comme un vaste ensemble de fond de vallée humide présentant 

un cortège d'espèces hygrophiles. Certains secteurs ressortent tout particulièrement : c'est 

le cas des prairies de fauche de la confluence de ГАу et de la Claids. et de la partie amont 
de l'Ay, pour l'imbrication de milieux et donc de cortèges liés aux landes, aux boisements et 
aux prairies humides. Une fauche tardive et si possible échelonnée doit être maintenue ou 
favorisée et une attention particulière doit être portée aux berges des fossés et cours d'eau.

La tourbière du ruisseau Boutron accueille un cortège d'espèces turficoles et landicoles, 
dont certains taxons sont particulièrement rares en France et emblématiques des tourbières. 

Elle revêt donc un intérêt patrimorval à féchelon régional voire même national. La 

dynamique très nette de fermeture des landes humides par les boisements est toutefois 
constatée. Une réouverture notamment de la station C et le maintien d'une imbrication d'une 

mosaïque de milieux (diversité de strates, d'âges, de niveau d'eau) est préconisée pour le 
maintien de cette faune remarquable. Une attention particulière doit être portée aux corridors 

reliant les divers secteurs de landes humides du site.

Les prospections sur le Parc Lévëque laissent à penser que le Pique-prune est absent du 
site. De plus, sans preuves de présence supplémentaires, il est impossible à l'heure actuelle 
de conclure à sa présence dans le département de la Manche. Outre certains ajouts qui 

doivent être faits dans le cahier des charges du Conseil Général vers ses prestataires 

concernant le type de données fournies permettant une prise en compte dans les bases de 
données^, il doit y être indiqué Tobligation de se référer à des états de connaissances locaux. 

Ces derniers permettent de mettre en évidence les particularités de ta faune manchote et 
d'irjsister sur la recherche de preuves d'espèces pourtant présentes voire communes dans 

d'autres départements mais absentes de la Manche.

Le département de la Manche apparaît comme un département particulièrement actif en 
terme d'inventaire d'invertébrés, grâce au travail de nombreux amateurs issus ou non 
d'associations, telles que le Gretia, ta Société des Sciences de Cherbourg ou encore

' au minimum date/communc/nom de l'obscrvattur accompagnant chaque mention d'espéccs
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Manche-Nature. A titre d'exemple, la Manche est le seul département du grand ouest à 
disposer d'un catalogue actualisé des papillons de jours et de nuit (Guérard, Quinette et 
Lepertel, 2004). Mais cela ne doit pas cacher Γόηοιτηβ travail qui reste à faire en terme 
d'acquisition de connaisances. Le champs d'investigation est vaste et ne peut se faire que 
grâce aux efforts communs des institutions, des associations, des invertébristes amateurs et 
des gestionnaires d'espace naturels. Ce travail est l'exemple de la richesse de cette 

collaboration.
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